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TARDE… 

 
 

 

 

« Car la vision est encore pour le temps fixé… et elle ne mentira pas. Si elle tarde, attends-la, car 

elle viendra, elle viendra, et elle ne tardera pas. » (Habakuk 2 :3, BYM) 
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CHAPITRE 1   

YAHWEH, L’ELOHÎM DE PROMESSES 
 

I. Qu’est-ce qu’une promesse ? 
Le terme « promesse » comporte différents synonymes qui renseignent sur sa signification. 

La promesse est ainsi un « serment », un « engagement », une « parole » ou encore une 

« assurance » donnée. Par conséquent, elle comporte donc un engagement à réaliser ou à 

remettre une chose. Elle peut en outre consister en une obligation de ne pas faire.  

 

Une promesse est faite pour être tenue. Elle engage le promettant au plan moral. Cela n’est 

pas fortuit si pour l’exercice de certaines fonctions, une prestation de serment est requise. 

C’est le cas pour les médecins, les avocats, les juges, les comptables publics, etc. La parole 

donnée rend responsable celui qui s’engage, qu’il en ait conscience ou pas. La bible nous 

met d’ailleurs en garde contre les engagements pris à la légère. 

 

« C’est un piège pour l’être humain de dire précipitamment : C’est sacré ! et, après les 

vœux, de réfléchir. » (Proverbes 20 :25) 

 

Cependant, la responsabilité morale n’est pas la seule qui prévaut. Car une promesse peut 

valoir un contrat, emportant ainsi une obligation d’exécution, et des implications au plan 

juridique en cas de défaut de l’une des parties.  

 

Par exemple, lorsqu’il s’agît d’une promesse synallagmatique de vente où il y a accord sur 

l’objet et le prix, le vendeur s’engage à vendre son bien à l’acheteur désigné qui, pour sa 

part, est tenu d’acquérir le bien. Si l’une des parties ne respecte pas son engagement, des 

sanctions pécuniaires sont prévues. Toutefois, il est à noter que des dispositions encadrent 

la promesse de vente, et que des clauses suspensives peuvent être insérées. Ce qui veut dire 

qu’il est des promesses qui sont conditionnées. 

 

Par le passé, un serment fait entre deux personnes les liait au nom de l’honneur. De nos 

jours, en ces temps difficiles que nous vivons, que vaut la promesse dans la bouche de 

plusieurs ? Pas grand-chose ! Les hommes politiques sont les premiers qui, une fois qu’ils 

accèdent au pouvoir, trahissent la confiance de ceux qui les ont élus et mettent aux 

oubliettes leurs promesses de campagne.  
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La conséquence en est que la désillusion et la colère montent parmi les populations. On en 

veut pour preuve les mouvements de masse qui se multiplient un peu partout à travers le 

monde. 

 

« La confiance qu’on met en un traître au jour de la détresse est une dent cassée et un pied 

qui glisse. » (Proverbes 25 :19) 

 

Bien qu’il y ait encore certains qui demeurent intègres, nombreux sont les médecins qui 

foulent au pied leur serment d’Hippocrate au profit du gain. Les choix et les actes qu’ils 

posent sont dictés par des intérêts financiers tandis que le bien-être de leurs patients est 

relégué au second plan. La crise sanitaire passée a été révélatrice du niveau de corruption 

qui existe dans ce milieu.  

 

La tromperie, le mensonge et la fraude sont érigés en norme dans cette époque. Plusieurs se 

plaisent à tromper leur prochain. Ils dédaignent leurs engagements et font des promesses 

qu’ils n’ont nullement l’intention de tenir. Que valent les vœux de mariage que les uns et les 

autres formulent ? Le nombre élevé de divorces nous en donne la réponse. On ne compte 

plus les unions qui battent de l’aile en moins de cinq ans.  

Qui tient encore ses promesses ? Où sont les hommes et les femmes encore fidèles ? 

 

Car, « Beaucoup de gens proclament leur bonté, mais qui trouvera un homme fidèle ? ». 

(Proverbes 20 :6) 

 

Face au constat de l’infidélité grandissante parmi ses semblables, le psalmiste s’écriait en ces 

termes : 

 

« Sauve, YHWH ! car les hommes pieux n’existent plus, les fidèles disparaissent parmi les fils 

d’humains. » (Psaumes 12 :2) 

 

Toutefois, bien que les êtres humains déçoivent et trahissent leur parole, il en est en 

revanche Un qui tient les promesses qu’Il donne : Yahweh des armées, Yeshua  Ha 

Mashiah ! 

 

 

II. Pourquoi le Seigneur nous donne-t-Il des promesses ? 

La bible est un livre de promesses. Elle rend témoignage d’un Elohîm qui réalise ce que Sa 

bouche proclame et qui veille sur Sa Parole pour l’accomplir. Les Écritures attestent de la 

réalité d’un Roi digne de confiance. Mais pourquoi le Seigneur nous fait-il des promesses ?  
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1. Yahweh est un Elohîm d’alliance 

Nous disions précédemment que la promesse est un engagement et qu’elle lie le 

promettant. Or Yahweh est le Seigneur d’Alliance. Et parce qu’Il aime à entrer en relation 

avec Son peuple, il est des promesses qui découlent de cet engagement. 

Nous Le voyons, plusieurs fois dans les Écritures, traiter alliance avec un homme ou Son 

peuple, et aussitôt après, déclarer des paroles qu’Il compte accomplir. De l’Alliance avec 

l’Éternel découle des promesses. Dans cette partie, nous allons voir les promesses que 

Yahweh va faire à Abraham avec qui Il va traiter alliance, de même que celles qu’Il fera à 

Israël, au roi David, mais également celles qu’Il nous a faites dans la Nouvelle Alliance grâce 

au sacrifice du Seigneur Jésus à la Croix. 

 

o Les promesses faites à Abraham 

En Genèse 12, Yahweh demande à Abraham de sortir de sa terre natale pour aller dans une 

terre étrangère. Le Seigneur va promettre de faire de lui « une grande nation » et de lui 

donner cette terre  en héritage. Abraham va obéir par la foi et quitter sa patrie avec les 

siens. 

 

«1 Or YHWH avait dit à Abram : Va pour toi, hors de ta patrie, et de la maison de ton père, 

vers la terre que je te montrerai. 

2 Je te ferai devenir une grande nation… 

4 Abram s’en alla, comme lui avait dit YHWH… 

5 Abram prit aussi Saraï, sa femme, et Lot, fils de son frère, avec tous les biens qu’il avait 

acquis, et toutes les personnes qu'ils avaient acquises à Charan. Ils sortirent pour aller vers la 

terre de Kena’ân et ils arrivèrent en terre de Kena’ân. 

… 

7 YHWH apparut à Abram et lui dit : Je donnerai cette terre à ta postérité. Et Abram bâtit là 

un autel à YHWH qui lui était apparut. » (Genèse 12 :1-2, 4-5, 7) 

 

Au travers de l’alliance avec l’Éternel, Abraham va obtenir la promesse d’une postérité et 

d’une terre comme possession. Lorsque le Seigneur contracte une alliance, Il communique 

toujours des promesses qui en découlent.  

 

En Genèse 13, après qu’il se soit séparé de son neveu Lot, Adonaï va confirmer son alliance 

avec le patriarche en lui renouvelant les promesses qu’Il lui a faites précédemment.  

 

« 14 YHWH dit à Abram, après que Lot se fut séparé de lui : Lève les yeux, s’il te plaît, et 

regarde, du lieu où tu es, vers le nord et le sud, vers l’est et l’ouest. 
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15 Car je te donnerai, à toi et à ta postérité pour toujours, toute la terre que tu vois. 

16 Je rendrai ta postérité comme la poussière de la terre, de sorte que si un homme pouvait 

compter la poussière de la terre, ta postérité aussi serait comptée. 

17 Lève-toi, traverse la terre dans sa longueur et dans sa largeur, car je te la donnerai. » 

(Genèse 13 :14-17) 

 

Lorsque Yahweh nous donne une promesse d’alliance, Il se plaît à nous la confirmer et à 

nous la rappeler afin que notre foi soit fondée en Lui. Le fait pour Abraham de quitter sa 

patrie en allant vers l’inconnu n’était pas une chose aisée. Il a dû abandonner le confort pour 

habiter dans des tentes avec sa famille. Cependant, il a choisi de s’appuyer sur la Parole de 

Celui qui ne peut pas mentir.  

 

Qui plus est, il a dû par la suite se séparer de son parent Lot, pour aller plus loin avec le 

Seigneur. Or, les séparations sont toujours douloureuses. Et c’est à ce moment, « après que 

Lot se fut séparé de lui », que le Seigneur va confirmer la promesse qu’Il lui a faite. 

 

Dans nos moments de doute, dans nos moments de souffrance, le Seigneur s’approche 

toujours de Ses enfants pour leur rappeler Ses promesses. Il est l’Elohîm de l’Alliance, Il 

honore Sa Parole et Il remplit pleinement Ses engagements. S’il est des promesses qui valent 

la peine de s’y appuyer, ce sont sans nul doute celles qui viennent du Tout-Puissant !  

 

En Genèse 15, après qu’Abraham soit revenu victorieux de la bataille contre Kedorlaomer et 

les autres rois qui l’accompagnaient, et qu’il ait délivré Lot, l’Éternel va l’assurer de sa 

protection : Il est Son bouclier. Abraham était un étranger vivant au milieu de peuples qui 

étaient plutôt hostiles. La preuve en est que Lot fût enlevé. Mais le Seigneur qui sait toute 

chose, et qui lui a demandé de quitter son pays, va le conforter dans le fait qu’Il a fait le bon 

choix et qu’Il ne le laissera pas seul : Il est Celui qui a conclu une alliance avec lui, et qui, par 

conséquent, le garde.  

 

« 1 Après ces choses, la parole de YHWH vint à Abram dans une vision en disant : Abram, 

n’aie pas peur, je suis ton bouclier, ta grande et infinie récompense. » (Genèse 15 :1) 

 

Yahweh déclare a Abraham qu’Il est Lui-même sa part, son lot, sa récompense ! Lorsque 

nous nous donnons au Seigneur, Il se donne Lui-même à nous !  

 

Le Seigneur va en outre lui promettre un fils et lui confirmer à nouveau sa promesse de lui 

donner la terre de Canaan en possession.  

 

« 4 Et voici, la parole de YHWH vint à lui en disant : Celui-ci [Eliézer] ne sera pas ton héritier, 

mais celui qui sortira de tes entrailles sera ton héritier. 
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5 Il le fit sortir dehors et lui dit : S’il te plaît, regarde vers les cieux et compte les étoiles, si tu 

peux les compter ! Il lui dit : Ainsi deviendra ta postérité.  

6 Il crut en YHWH qui le lui compta comme justice. » (Genèse 15 :4-6) 

 

o Les promesses faites à Israël 

Les promesses que le Seigneur a faite à Israël sont, pour la plupart,  un prolongement de 

celles données à Abraham ; à savoir le fait de leur donner une terre en partage, de les 

multiplier, de faire d’eux le peuple de l’Alliance. 

Yahweh avait dit à Abraham : 

« 2 Je te ferai devenir une grande nation… » (Genèse 12 :2) 

 

« 15 Car je te donnerai, à toi et à ta postérité pour toujours, toute la terre que tu vois. 

16 Je rendrai ta postérité comme la poussière de la terre…. (Genèse 13 :15-16) 

Ces promesses, Il va les confirmer à son fils Isaac ainsi qu’à Jacob, son petit-fils, qui 

deviendra Israël, et celles-ci vont s’étendre à la nation. Nous voyons Jacob entrer en Égypte 

avec toute sa famille au nombre de 70 âmes (Genèse 46 :27). Mais à leur sortit de cette terre 

d’esclavage, c’est un peuple nombreux qui marche sous la conduite de Moise. Le Seigneur 

honore ainsi Sa promesse de multiplication. 

Par ailleurs, Elohîm avait annoncé à Abraham la servitude à laquelle sa descendance serait 

soumise en Égypte, cependant, Il faisait la promesse de les délivrer et de les faire entrer dans 

leur héritage. Et cette promesse d’alliance faite à Abraham, l’Éternel va la rappeler à Moïse 

quand Il va l’appeler à libérer Israël du joug égyptien. En outre, Il rappelle Sa promesse de 

faire d’Israël une nation Lui appartenant. 

« 2 Elohîm parla encore à Moshé et lui dit : Je suis YHWH. 

3 Je suis apparu à Abraham, à Yitzhak et à Yaacov, comme El Shaddaï, mais je ne me suis pas 

fait connaître d’eux sous mon Nom de YHWH. 

4 J’ai établi mon alliance avec eux, pour leur donner la terre de Kena’ân, la terre de leur 

pèlerinage, en laquelle ils ont demeuré comme étrangers. 

5 J’ai entendu les gémissements des fils d’Israël, que les Égyptiens font servir, et je me suis 

souvenu de mon alliance. 

6 C’est pourquoi dit aux fils d’Israël : Je suis YHWH, et je vous ferais sortir de dessous les 

travaux forcés des Égyptiens, et je vous délivrerai de leur servitude, je vous rachèterai à bras 

étendus, et par de grands jugements. 

7 Et je vous prendrai pour être mon peuple, je suis votre Elohîm, et vous saurez que je suis 

YHWH votre Elohîm, qui vous fait sortir de dessous les travaux forcés de l’Égypte. 

8 Et je vous ferai entrer sur la terre au sujet de laquelle j’ai levé ma main pour la donner à 

Abraham, à Yitzhak et à Yaacov, et je vous la donnerai en héritage. Je suis YHWH » «Exode 

6 :2-8) 
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Yahweh est le Seigneur qui se souvient de Ses promesses, de l’alliance qu’Il contracte avec 

ceux qui Lui appartiennent. Il ne faillit jamais à Sa Parole et elle s’accomplit parfaitement en 

Son temps. Sa fidélité est telle qu’Il ne manque pas d’honorer Ses engagements. Il est Vrai 

dans tout ce qu’Il dit et il n’y a rien qu’Il ne puisse amener à exécution. Sa Toute puissance 

s’unit à Sa bonté pour matérialiser Ses desseins éternels. Son alliance est une alliance de 

vie, de paix, de salut. 

 

o Les promesses faites à David 

David était le dernier de sa fratrie, c’était un jeune berger qui gardait les troupeaux de son 

père. Yahweh va décider de faire une alliance avec lui en lui promettant de faire de lui le 

conducteur de Son peuple, le roi d’Israël ; ce qu’Il va accomplir. 

 « 8 Maintenant tu parleras ainsi à David, mon serviteur : Ainsi parle YHWH Tsevaot : Je t’ai 

pris au pâturage, derrière les brebis, afin que tu sois le conducteur de mon peuple, Israël. » (2 

Samuel 7 :) 

L’Alliance que le Seigneur conclut à une portée éternell, et Ses promesses sont certaines. 

Aussi, David, au crépuscule de sa vie, a pu témoigner de la fidélité du Seigneur en ces 

termes : 

« N’en est-il pas ainsi devant ma maison devant El, puisqu’il a traité avec moi une alliance 

éternelle, bien ordonnée et gardée ? Tout mon salut et tout mon plaisir, ne les fera-t-il pas 

germer ? » (2 Samuel 23 :5) 

Yahweh va ainsi étendre la promesse faite à David à sa descendance. Il lui déclare qu’Il va 

affermir son trône éternellement : 

« 4 J’ai traité alliance avec mon élu, j’ai fait serment à David, mon serviteur : 

5 j’affermirai ta postérité pour toujours, et j’établirai ton trône d’âge en âge.» (Psaumes 

89 :4-5) 

 

Combien grandes et glorieuses sont les promesses de l’Elohim d’alliance ! Lui qui Seul 

accomplit ce que Sa bouche déclare et se souvient de Son alliance avec Ses élus ! 

La promesse faite à David s’accomplit en Mashiah qui est issu de sa lignée. Le règne de Jésus 

sera un règne de justice, de paix, de joie, et il n’aura point de fin.  

 

Dans les Écritures, nous voyons le Seigneur refuser d’ôter entièrement la royauté d’entre les 

mains de la postérité de David, malgré leurs transgressions, et cela, à cause de la promesse 

qu’Il lui a faite. A ce propos, la Parole déclare que même si nous sommes infidèles, Lui, 

demeure fidèle car Il ne peut se renier. Mais l’infidélité des fils de David a eu pour terrible 

effet la division du Royaume sous le règne de Roboam.  
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Et nous allons voir, plus loin, qu’en dépit du fait que les promesses du Seigneur soient 

certaines, dignes de foi et assurées, elles sont néanmoins soumises à des conditions. 

« 16 La cinquième année de Yoram, fils d’Achab, roi d’Israël, Yehoshaphat était encore roi de 

Yehouda et Yehoram, fils de Yehoshaphat, roi de Yehouda, devint roi sur Yehouda. 

… 

18 Il marcha dans la voie des rois d’Israël comme avait fait la maison d’Achab, car il avait 

pour femme la fille d’Achab et il fit ce qui est mal aux yeux de YHWH. 

19 Mais YHWH ne voulut pas détruire Yehouda, par amour pour David, son serviteur, selon 

la promesse qu’il lui avait faite de lui donner toujours une lampe parmi ses fils. » (2 Rois 

8 :16, 18-19) 

 

En effet, Le Seigneur avait déclaré ceci au sujet de David, l’homme selon Son cœur : 

 

« 21 J’ai trouvé David, mon serviteur, je l’ai oint de ma sainte huile. 

22 Ma main sera ferme avec lui et mon bras le rendra fort. 

23 L’ennemi ne le surprendra pas, et le fils de l’injustice ne l’affligera pas ; 

24 mais j’écraserai devant lui ses adversaires, et je détruirais ceux qui le haïssent. 

25 Ma fidélité et ma bonté seront avec lui, et sa gloire sera élevée en mon Nom. 

26 Je mettrai sa main sur la mer, et sa droite sur les fleuves. 

27 Il m’invoquera : Tu es mon Père, mon El, le Rocher de mon salut. 

28 Aussi je ferais de lui le premier-né, le plus élevé des rois de la Terre. 

29 Je lui garderai ma bonté pour toujours, et mon alliance lui sera assurée. 

30 Je rendrai éternelle sa postérité, et son trône comme les jours des cieux. 

31 Mais si ses fils abandonnent ma torah et ne marchent pas dans mes statuts, 

32 s’ils violent mes statuts et qu’ils ne gardent pas mes commandements, 

33 je punirai de la verge leur transgression, et de plaie leur iniquité. 

34 Mais je ne retirerai pas de lui ma bonté et je ne trahirai pas ma fidélité. 

35 Je ne violerai pas mon alliance, et je ne changerai pas ce qui est sorti de mes lèvres. 

36 J’ai une fois juré par ma sainteté : mentirais-je à David ? 

37 Sa postérité sera pour toujours, et son trône sera devant moi comme le soleil, 

38 il aura une durée éternelle comme la lune. Le témoin qui est dans le nuage est fidèle. » 

(Psaumes 89 : 21-38) 

 

Quelle déclaration ! Quelle promesse d’alliance ! 

C’est à Sa bonté et à la fidélité à Son alliance que Yahweh fait référence pour justifier de la 

fermeté de Sa promesse envers son serviteur. 

 

Oui, assurément, «… Le témoin qui est dans le nuage est fidèle. » ! 
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o Les promesses de la Nouvelle Alliance 

Pour ceux qui décident d’abandonner leurs péchés et d’accepter le salut qu’offre le Seigneur 

Jésus, les promesses de la Nouvelle Alliance sont leur partage. La Parole nous déclare que 

celles-ci sont meilleures que celles de l’Ancienne Alliance en raison de la qualité même du 

Médiateur : Jésus-Christ homme ! 

 

« 6 Mais maintenant, il [Yeshua-Jésus] a obtenu un service d’autant plus excellent qu’il est le 

Médiateur d’une alliance plus excellente qui a été établie sur de meilleures promesses. » 

(Hébreux 8 :6) 

 

Donner sa vie à Christ, c’est accepter de renoncer à sa propre volonté pour se soumettre à la 

sienne. C’est également quitter le royaume des ténèbres pour appartenir désormais au 

Royaume des Cieux. Nous entrons dans une alliance d’amour avec Yeshua, alliance à laquelle 

s’attachent de merveilleuses promesses. 

 

 La promesse de la vie éternelle 

« 25 Et c’est ici la promesse qui lui-même nous a promise : La vie éternelle. » (1 Jean 2 :25) 

 

« 8 Car  l’exercice corporel est utile à peu de chose, mais la piété est utile à toutes choses, 

ayant la promesse de la vie présente et de celle qui est à venir. » (1 Timothée 4 :8) 

 

Par sa mort à la croix, Mashiah a porté notre condamnation, et le châtiment que nous avions 

mérité du fait de nos transgressions, Il l’a reçu à notre place. Aussi, quant nous venons à Lui, 

nous obtenons la promesse de la vie éternelle. Ce ne sont ni les œuvres personnelles, ni la 

religion qui donnent le salut, mais la foi en Christ seul. 

 

 La promesse d’adoption 

Quand nous venons au Seigneur, nous passons de l’état « d’enfants de la colère » à celui 

« d’enfants d’adoption », nous devenons les Fils et les Filles du Roi de gloire. Nous appelons 

Yahweh, Abba, notre Père et nous trouvons notre identité en Lui. Le Ciel devient notre cité 

et notre héritage. 

 

« 3… Et nous étions par nature des enfants de colère comme les autres. 

… 

12 vous étiez en ce temps-là sans Mashiah, privés de la citoyenneté  en Israël et étrangers 

aux alliances de la promesse, n’ayant pas d’espérance et sans Elohîm dans le monde. 

13 Mais maintenant, par Mashiah Yéhoshoua, vous qui étiez autrefois éloignés, vous avez été 

rapprochés par le sang du Mashiah.  

19 Ainsi donc, vous n’êtes plus des étrangers ni des gens sans citoyenneté, mais concitoyens 

des saints et membres de la famille d’Elohîm. » (Ephésiens 2 :3, 12-13,19) 
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« 6 Mais parce que vous êtes fils, Elohîm a envoyé l’Esprit de son Fils dans vos cœurs, criant : 

Abba ! Père ! » (Galates 4 :6) 

 

 

 La promesse du Saint-Esprit 

En Jean 14 aux versets 16 et 17, le Seigneur annonce à ses disciples qu’Il demandera au Père 

de leur envoyer l’Esprit Saint pour qu’Il soit leur Consolateur et qu’Il demeure avec eux. 

Après être ressuscité des morts, Il va également leur promettre l’effusion de l’Esprit afin 

qu’ils soient « revêtus de la puissance d’en haut ». Mais ils devaient attendre patiemment à 

Jérusalem que la promesse se réalise, pour pouvoir annoncer l’Évangile et être accompagnés 

des signes qui confirmeraient la Parole du Seigneur. Ce revêtement de l’Esprit leur était 

également nécessaire pour avoir le courage de prêcher sans craindre l’opposition et la 

persécution auxquelles ils allaient devoir faire face. 

Ainsi, le Seigneur va leur donner cet ordre : 

« 49 Et voici, j’envoie sur vous la promesse de mon Père. Mais vous, restez dans la ville de 

Yeroushalaim, jusqu’à ce que vous soyez revêtus de la puissance d’en haut. » (Luc 24 :49) 

Quelle est a été la réponse des disciples ? 

« 52 Et pour eux, après l’avoir adoré, ils retournèrent à Yeroushalaim avec une grande joie. 

53 Et ils étaient toujours dans le temple, louant et bénissant Elohîm. Amen ! » (Luc 24 :52-53) 

Ils ont obéi à l’injonction du Seigneur ! Ce qui signifie que nous avons notre part à faire, une 

obéissance et une persévérance à manifester si nous voulons voir la gloire du Seigneur dans 

nos vies.  

Dans le livre des Actes au chapitre 2, nous voyons qu’ils étaient tous ensemble au même 

endroit en train de prier, le jour de la Pentecôte. C’est à ce moment que la promesse va se 

réaliser : des langues de feu vont se déposer sur chacun d’eux. 

« 1 Et comme le jour de la pentecôte s’accomplissait, ils étaient tous d’un commun accord 

dans un même lieu. 2 Et soudainement, il vint du ciel un bruit comme celui d’un vent qui 

souffle avec violence, et il remplit toute la maison où ils étaient assis. 3 Alors leur apparurent 

des langues divisées comme du feu et se posèrent sur chacun d’eux. 4 et ils furent tous 

remplis du Saint-Esprit et commencèrent à parler en d’autres langues, selon que l’Esprit leur 

donnait de s’exprimer. » (Actes 2 :1-4) 

Pierre va attester que le Seigneur a honoré sa Parole par l’effusion de Son Esprit sur eux : 

« 33 Élevé donc à la droite d’Elohîm et ayant reçu du Père la promesse du Saint-Esprit, il a 

répandu ce que vous voyez et entendez maintenant. » (Actes 2 :33) 
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Et c‘est ainsi que l’Église est née ! L’accomplissement d’une promesse du Seigneur entraine 

toujours une naissance, qu’elle soit spirituelle ou naturelle ! Car là où Sa Parole agit, la vie 

prend place. 

 

 La promesse de délivrance par la venue d’un Sauveur 

Depuis la chute de l’Homme en Eden, avec la désobéissance d’Adam et Eve, l’être humain 

avait perdu la liberté que le Créateur lui avait donnée. En effet, il était libre du péché, ne 

connaissant pas la maladie, encore moins la souffrance. Il était dans une communion étroite 

et continue avec son Elohîm. Mais en mangeant le fruit défendu, il s’est lui-même rendu 

esclave de la mort, du péché, du diable, de toutes sortes de maux, et la communion avec 

Yahweh s’est rompue.  

D’où le besoin qu’il avait d’un rédempteur, d’un libérateur ! Moïse n’a était qu’un type de 

Christ, mais la promesse de délivrance dont parle Zacharie dans le chapitre premier de Luc 

ne pouvait être réalisée que par Yeshua, Yahweh notre Salut !  

Zacharie va prophétiser et se réjouir en ces termes : 

« 68 Béni soit le Seigneur, l’Elohîm d’Israël, de ce qu’il a visité et accompli la rédemption de 

son peuple, 69 et de ce qu’il nous a suscité la corne du salut dans la maison de David, son 

serviteur, 70 comme il l’avait dit par la bouche de ses saints prophètes pour toujours. 71 La 

délivrance de nos ennemis et de la main de tous ceux qui nous haïssent ! 72 C’est ainsi qu’il 

manifeste sa miséricorde envers nos pères, et se souvient de sa sainte alliance, 73 le 

serment par lequel il avait juré à Abraham, notre père, 74 de nous permettre, étant délivrés 

de la main de nos ennemis, de leur servir sans crainte ; 75 dans la sainteté et dans la justice 

devant lui, tous les jours de notre vie. … 78 grâce aux entrailles de la miséricorde de notre 

Elohîm, en vertu de laquelle le Soleil Levant nous a visités d’en haut, 79 pour apparaître sur 

ceux qui sont assis dans la ténèbre et dans l’ombre de la mort et pour conduire nos pas dans 

le chemin de la paix. » (Luc 1 :68-75, 78-79) 

 

 La promesse du retour de Mashiah 

L’une des plus grandes promesses dont chaque croyant en particulier, et l’Église en général, 

attend l’accomplissement, c’est celle du retour de Jésus. À mesure que l’iniquité grandit 

dans ce monde, nous soupirons après la venue du Seigneur ! Cette Terre s’enfonce de plus 

en plus dans les ténèbres. Le mal prend de l’ampleur, et le comble c’est qu’il est justifié, 

accepté, normalisé. Comment peut-on, en tant qu’enfants de lumière, se sentir à l’aise ici-

bas ? 

Combien d’entre nous ne demandons-nous pas au Seigneur quand viendra-t-Il pour mettre 

fin au règne du péché ? On ne peut que se joindre à Son Esprit qui soupire en nous et dire : 

Maranatha ! Seigneur, viens ! 
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Et nous croyons, au regard des évènements mondiaux qui se déroulent, que le retour du 

Seigneur est imminent ! Et nous avons à hâter Sa venue par nos prières et nos intercessions. 

L’Évangile aussi doit être annoncé car le Seigneur a encore un peuple nombreux dans les 

nations qui doit rentrer dans le grenier céleste du Père.  

Mashiah reviendra nous chercher : c’est notre espérance. Et cet espoir doit nous aider à 

persévérer dans la sanctification car Sa venue est certaine. Sa promesse est digne de foi.  

Il nous donnera en partage un Royaume éternel et nous obtiendrons des couronnes 

incorruptibles si nous persévérons dans la foi jusqu’au bout.  

« 16 Parce que le Seigneur lui-même, avec un cri de commandement, avec une voix 

d’archange et avec la trompette d’Elohîm, descendra du ciel et les morts en Mashiah 

ressusciteront premièrement. 17 Ensuite nous, les vivants restés, nous serons enlevés 

ensemble avec eux dans les nuées à la rencontre du Seigneur dans les airs, et ainsi nous 

serons toujours avec le Seigneur. » (1 Thessaloniciens 4 :16-17) 

« 9 Le Seigneur ne tarde pas dans l’accomplissement de la promesse, comme quelques-uns 

estiment qu’il y a de la lenteur. Mais il est patient envers nous, ne voulant qu’aucun ne 

périsse, mais que tous laissent un espace pour la repentance.  …. 13 Mais nous attendons, 

selon sa promesse, de nouveaux cieux et une nouvelle Terre dans lesquels la justice 

habite. » (2 Pierre 3 :9, 13) 

 

2. Yahweh est un Elohîm de bénédiction 

Dès le livre de la Genèse, on voit le Seigneur créer les choses au travers de Sa Parole. Elohîm 

parle et la lumière apparaît (Genèse 1 :3), puis le firmament, ensuite les mers, la terre, la 

végétation. Il s’ensuit les animaux. La bible déclare qu’ « Elohîm vit que cela était bon. » 

(Genèse 1 :24). Ce qui signifie que tout ce que le Créateur disait, était bien dit. En d’autres 

termes, Sa Parole était une bénédiction. C’est donc dans la nature du Seigneur de bénir. 

Yahweh est un Elohîm de bénédiction. Et parce qu’Il aime à bénir, Il donne des promesses. 

 

Après avoir créé l’homme et la femme, il les bénit et leur commande de fructifier et de se 

multiplier. Ils devaient également avoir une domination sur la Terre et les créatures vivantes, 

et tirer leur nourriture de la nature. Le Seigneur leur donnait une promesse de vie qui devait 

s’étendre sur leur postérité, et qui leur assurerait la bénédiction et le bonheur sous la garde 

du Père céleste. 
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« 28 Elohîm les bénit, et Elohîm leur dit : Portez du fruit, multipliez-vous, remplissez la Terre 

et assujettissez-la. Dominez sur les poissons de la mer, sur les oiseaux des cieux et sur toute 

bête qui rampe. » (Genèse 1 :28) 

C’est à cause de la désobéissance d’Adam et Eve que la malédiction s’est répandue sur eux 

et leur descendance. Mais le second Adam, Jésus, est venu nous racheter au prix de son 

sang. 

 

3. Ses promesses sont une réponse à nos prières  

Le Seigneur étant un Elohîm d’alliance et de bénédiction, il en découle qu’Il est fidèle et 

attentif à la prière de ceux qui lui appartiennent. Il nous invite à l’invoquer, à élever nos 

supplications vers Lui. Mais encore, Il nous appelle à être des intercesseurs. 

C’est grâce au Seigneur Jésus que le chrétien, vrai disciple, obtient accès auprès du trône de 

grâce. En Mashiah, Yahweh devient notre Père et nous entrons dans une alliance sainte avec 

Lui. Le Seigneur nous demande de Lui faire connaître nos besoins, nos requêtes. Et souvent, 

certaines prières ne sont pas exaucées dans l’immédiat, mais le Seigneur peut nous donner 

des promesses en réponse à la prière que nous lui avons faite. 

On peut recevoir la promesse de conversion d’un membre de notre famille pour qui nous 

prions. Il se peut que nous ayons le désir de nous marier, et que le Seigneur nous fasse une 

promesse en ce sens. Ou encore que l’on veuille avoir un enfant, un emploi, voir le ministère 

qu’il nous a confié porter des fruits au travers du salut des âmes. Il se peut que nous priions 

pour notre nation, et que le Seigneur nous donne la promesse d’un réveil. 

 

4. Ses promesses ont pour but de fortifier notre foi 

Ce paragraphe est une suite du précédent. Les promesses que le Seigneur nous donne quand 

nous prions ont pour but de fortifier notre foi. Elles nous aident à être patients dans 

l’attente de l’exaucement. Une promesse nourrit la foi et augmente notre persévérance. 

Habituellement, le Seigneur nous renouvelle plusieurs fois une promesse qu’il a pu nous 

faire, surtout lorsque sa réalisation est fixée dans le calendrier divin pour une période assez 

longue. 

Il peut arriver qu’une promesse que le Seigneur avait faite à un père soit renouvelée à son 

fils et à sa descendance, en raison de sa durée et de sa portée dans le temps. C’est le cas 

avec Abraham, Isaac et Jacob ; ou encore avec David et sa postérité. 

 

 



Quand la promesse tarde… 

  16 

 

5. Yahweh, un El fidèle à ses promesses au travers des âges 

 

Tout au long de la bible, on voit le Seigneur faire des promesses à Ses enfants, Ses serviteurs. 

L’un des plus marquants, c’est Abraham, à qui le Seigneur promet un fils bien qu’il soit 

avancé en âge et que Sarah soit rendu incapable d’avoir un enfant sur le plan naturel parce 

qu’elle avait atteint la ménopause. Cependant, le Seigneur va faire la promesse à son 

serviteur de lui donner un fils. Et les Ecritures nous disent que le patriarche a espéré contre 

toute espérance. 

 

Il est vrai qu’il n’a pas su attendre l’accomplissement et qu’il a écouté la voix de sa femme. 

Nous en reparlerons dans les pièges à éviter durant l’attente. 

Parce que lorsque le Seigneur donne une promesse, Il veut qu’au cours de l’attente qu’on 

soit fortifié et encouragé, et que nous croyons que tout ce que Sa bouche proclame, Sa main 

est puissante pour l’accomplir. Il désire que nous soyons convaincus de Sa fidélité, et qu’Il 

veille sur Sa Parole pour la réaliser, tout comme Il l’a déclaré au prophète Jérémie. 

Le Seigneur peut nous donner beaucoup de promesses, et il y en a que nous pouvons 

oublier. Mais Lui, Il ne les oublie pas. Sa mémoire est infaillible. Et quand vient le temps de 

l’accomplissement de la promesse, Il agit.  

 

Le Seigneur avait également fait une promesse à Isaac et à Jacob, la même qu’Il avait faite à 

leur père, savoir qu’Il leur donnerait la Terre d’Israël à eux et à leur descendance. 

Maintenant posons nous la question : « Combien de temps se sont écoulés avant sa 

réalisation ? ». Et encore, ils sont morts dans la foi, mais sans voir la promesse se réaliser. 

Pourtant ils y ont cru. Ce qui veut dire qu’il y a certaines promesses que le Seigneur nous à 

faites, et que nous ne verrons peut être pas de notre vivant. Il n’en demeure pas moins qu’Il 

les honorera, et cela se manifestera pour notre postérité après nous. 

 

Le Seigneur n’est pas limité par le temps, la mort ou les circonstances. Sa Parole est 

puissante. Dans l’attente de l’accomplissement de la promesse, croyons que Sa Parole est 

vraie, et qu’Il est le Tout-Puissant ! Qu’est ce qui peut s’opposer à Ses desseins? Si nous 

demeurons dans sa volonté, rien ne peut l’empêcher de nous exaucer. 

Moise pouvait dirent aux Israélites : 

 « 6 Car tu es un peuple saint pour YHWH, ton Elohîm. YHWH, ton Elohîm, t’a choisi, pour 

que tu sois son peuple, sa propriété parmi tous les peuples qui sont sur la face du sol. 

7 Ce n’est pas parce que vous êtes plus nombreux que tous les peuples que YHWH vous a 

aimés et qu’il vous a choisis, car vous êtes le plus petit de tous les peuples.  

8 Mais c’est parce que YHWH vous aime et qu’il garde le serment qu’il a juré à vos pères ». 

(Deutéronome 7 :6-8) 
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« 5 Non, ce n’est pas à cause de ta justice et de la droiture de ton cœur que tu entres en 

possession de leur terre, mais c’est à cause de la méchanceté de ces nations-là que YHWH, 

ton Elohîm, les dépossède devant toi, et c’est pour confirmer la parole que YHWH a juré à 

tes pères, Abraham, Yitzhak, et Yaacov. » (Deutéronome 9 :5) 
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CHAPITRE 2  

 LES PROMESSES DU SEIGNEUR 

SONT CONDITIONNEES 
 

La bible est un livre de promesses. Elle est remplie de paroles de bénédictions formulées par 

Son Auteur. Bon nombre de chrétiens aiment s’approprier ces promesses, sans prendre en 

compte le fait qu’elles sont soumises à des conditions, à savoir l’obéissance, la foi et le fait 

de combattre le bon combat en persévérant dans la prière jusqu’à l’exaucement. 

 

I. L’obéissance  

Comme nous l’avons vu auparavant, aussitôt après avoir créé l’être humain, le Créateur va 

lui donner une promesse de vie au travers de la fécondité et de la multiplication. En outre, il 

va recevoir la mission de dominer sur le reste de la création et d’assujettir la Terre. La Parole 

déclare qu’Elohîm l’a placé dans le jardin d’Eden pour qu’il en prenne soin, mais cela devait 

se faire dans le repos. Le travail n’était donc pas pénible. 

« YHWH Elohîm prit l’être humain et le fit se reposer dans le jardin d’Éden pour qu’il le 

travaille et le garde ». (Genèse 2 :15)  

 Il va ensuite lui donner un ordre, un commandement : celui de ne pas manger de l’arbre de 

la connaissance du bien et du mal, sous peine de mort. 

« 16 YHWH Elohîm donna cet ordre à l’être humain en disant : Tu mangeras, tu mangeras de 

tout arbre du jardin. 17 Mais quant à l’arbre de la connaissance de ce qui est bon ou 

mauvais, tu n’en mangeras pas, car le jour où tu en mangeras, tu mourras, tu mourras. » 

(Genèse 2 :16-17) 

Et nous savons que l’homme et la femme ont désobéi au Seigneur et le jugement est tombé : 

la mort et le péché sont entrés dans le monde. 
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Dès le commencement de la création, nous voyons donc la corrélation entre l’obéissance et 

la bénédiction d’une part, et la désobéissance et la malédiction d’autre part. Ce principe 

divin est à prendre en considération en ce qui concerne les promesses du Seigneur. Pour 

pouvoir les faires nôtres, nous devons voir si nous respectons Ses conditions.  

Plusieurs estiment qu’étant donné que nous sommes dans une nouvelle dispensation par le 

sacrifice à la croix du Seigneur Jésus, les choses ont changé. Pourtant, Christ Lui-même a dit 

qu’Il n’était pas venu abolir la loi (morale), mais plutôt l’accomplir. C’est une chose que les 

prescriptions sacrificielles sous la loi mosaïque aient étaient abolies ; cependant, 

l’obéissance aux commandements d’Elohîm sera toujours de mise. 

Ce serait croire à un autre Évangile, accepter un autre Jésus et recevoir un autre esprit que 

de croire le contraire. S’il y a si peu de crainte du Seigneur chez beaucoup de personnes qui 

font profession d’être chrétiens, c’est parce qu’ils ont cru à un Évangile complaisant où 

quelque soit notre manière de vivre, le Seigneur va nous approuver et nous bénir, 

simplement parce qu’on professe Mashiah.  

Pourtant, Yeshua a avertit qu’il ne suffisait pas de l’appeler Seigneur pour être sauvé et être 

connu de Lui, mais il est nécessaire d’obéir à Sa Parole, à Ses commandements. Nous ne 

sommes certes pas sauvés par les œuvres, mais nos actions doivent attester de notre foi. 

Le Seigneur nous a prévenus :  

« 21 Ceux qui me disent : Seigneur ! Seigneur ! n’entreront pas tous dans le Royaume des 

cieux, mais celui qui fait la volonté de mon Père qui est dans les cieux. 

… 

 23 Et alors je leur dirai ouvertement : Je ne vous ai jamais connus. Retirez-vous de moi, vous 

qui travaillez pour la violation de la torah ! 24 C’est pourquoi quiconque entend de moi ces 

paroles et les met en pratique, je le comparerai à un homme prudent qui a bâti sa maison sur 

le rocher. 

… 

26 Mais quiconque entend de moi ces paroles, et ne les met pas en pratique sera semblable à 

un homme insensé qui a bâti sa maison sur le sable. » (Matthieu 7 :21, 23-24, 26) 

 

Par ailleurs, nous voyons plusieurs autres exemples dans les Écritures qui démontrent que 

les promesses du Seigneur sont bel et bien conditionnelles. C’est le cas notamment dans le 

livre de Deutéronome où Moise rappelle au peuple d’Israël les ordonnances de Yahweh en 

mettant devant lui les conséquences de l’obéissance et de la désobéissance à l’Éternel. 

 

« 1 Voici les commandements, les lois et les ordonnances que YHWH, votre Elohîm, m’a 

ordonné de vous enseigner, afin que vous les mettiez en pratique sur la terre vers laquelle 

vous passez pour en prendre possession. 

… 
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3 Tu les écouteras, Israël, et tu auras soin de les mettre en pratique, afin que tu sois 

heureux, et que vous multipliiez sur la terre où coule le lait et le miel, comme YHWH, 

l’Elohîm de tes pères, l’a dit. » (Deutéronome 6 :1, 3) 

 

Moise apprend ici aux enfants d’Israël que s’ils souhaitent voir la promesse de bonheur et de 

fécondité que le Seigneur leur a faite s’accomplir, ils doivent pratiquer ses commandements. 

 

« 12 Et il arrivera que si vous écoutez ces ordonnances, si vous les gardez et les mettez en 

pratique, YHWH, ton Elohîm, gardera l’alliance et la bonté qu’il a jurées à tes pères. 13 Et Il 

t’aimera, te bénira et te multipliera… » (Deutéronome 7 :12, 13) 

 

Tout comme pour la nation d’Israël, le Seigneur met devant nous la bénédiction et la 

malédiction. À nous de choisir entre l’obéissance à sa Parole qui conduit à l’accomplissement 

de ses promesses dans notre vie, et la désobéissance à Ses commandements qui engendre la 

malédiction et l’inaccomplissement de ses projets de paix pour nous. 

 

« 26 Regardez, je mets aujourd’hui devant vous la bénédiction et la malédiction : 27 la 

bénédiction, si vous obéissez aux commandements de YHWH, votre Elohîm que je vous 

ordonne aujourd’hui, 28 la malédiction, si vous n’obéissez pas aux commandements de 

YHWH, votre Elohîm, et si vous vous détournez du chemin que je vous ordonne aujourd’hui, 

pour aller après d’autres elohîm que vous ne connaissez pas. » (Deutéronome 11 :26-28) 

 

Au chapitre premier du livre de Josué, Yahweh lui promet son secours, la victoire sur ses 

ennemis et l’entrée dans la terre promise. Toutefois, le Seigneur ne lui assure le succès qu’à 

à la condition qu’il garde sa loi : 

 

« 8 Que ce livre de la torah ne s’éloigne pas de ta bouche : médite-le jour et nuit afin de 

veiller à agir selon tout ce qui y est écrit, car alors tu feras réussir ta voie, alors tu 

prospéreras. » (Josué 1 :8) 

 

Or nous voyons plus loin, au chapitre 7, Israël battu à Aï à cause d’Acan qui avait pris des 

objets voués à l’interdit. Il a fallu qu’il soit mis à mort pour que le Seigneur revienne de sa 

colère contre le peuple, et pour pouvoir lui accorder la victoire par la suite (Josué 7 :10-13, 

20-26 ; Josué 8 :1-29) 

 

De même, Yahweh avait promis la royauté à Saul, mais à cause de sa désobéissance, le 

Seigneur va le rejeter et choisir David à sa place.  

 

L’apôtre Paul nous apprend dans ses épitres que nous sommes sauvés en espérance, et que 

nous avons à « travailler à notre salut avec crainte et tremblement » (Philippiens 2 :12). 
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Il est vrai que Christ est mort pour nos péchés, et que le salut s’obtient uniquement par la foi 

en Lui. Mais si nous demeurons des professants stériles sans pour autant porter des fruits 

qui attestent de notre conversion, nous n’aurons pas part à l’héritage céleste. Une foi sans 

œuvres est une foi vaine, morte comme le déclare Jacques. 

 

« 14 Mes frères, que servira-t-il à quelqu’un de dire qu’il a la foi, s’il n’a pas les œuvres ? 

Cette foi peut-elle le sauver ? … 

17 De même aussi la foi, si elle n’a pas les œuvres, elle est morte en elle-même. … 

20 Mais veux-tu savoir ô homme vain, que la foi sans les œuvres est morte ? … 

21 Abraham, notre père, ne fut-il pas justifié à partir des œuvres, quand il offrit son fils 

Yitzhak sur l’autel ? 

22 Tu vois que la foi agissait avec ses œuvres, et que c’est à partir de ses œuvres que sa foi 

fut rendu parfaite ? » (Jacques 2 :14, 17, 20-22) 

 

La doctrine du « une fois sauvé toujours sauvé » est une hérésie, un mensonge du diable qui 

en conduit beaucoup dans la géhenne. Ce qui se voit à l’extérieur n’est que la manifestation 

de ce qui est à l’intérieur. Lorsque ce qui est au-dedans est mauvais, les fruits qui sont 

visibles le sont pareillement ; de même, si l’intérieur est transformé par la grâce du Seigneur, 

les fruits seront bons. 

 

C’est pourquoi, comparant l’être humain à un arbre, Mashiah va parler en ces termes : 

 

« 43 Car ce n’est pas un bon arbre qui porte un fruit pourri, ni un arbre pourri qui porte un 

bon fruit. 44 Car chaque arbre se reconnaît à son fruit. Car on ne cueille pas des figues sur 

des épines, et on ne vendange pas des raisins sur des ronces. » (Luc 6 :43-44) 

 

« 17 Ainsi tout bon arbre produit de bons fruits, mais l’arbre pourri produit de mauvais 

fruits. 18 Un bon arbre ne peut produire de mauvais fruits, ni un arbre pourri produire de 

bons fruits. 19 Tout arbre qui ne produit pas de bons fruits est coupé et jeté au feu. » 

(Matthieu 7 :17-19) 

 

Lorsqu’on en arrive à couper un arbre et à le jeter, c’est parce qu’il est inutile. Il ne remplit 

pas la fonction pour laquelle il a été planté, à savoir donner du bon fruit comestible au 

cultivateur qui se donne de la peine pour le faire croître. L’agriculture nécessite 

habituellement des efforts soutenus et patients. Il faut prendre le temps de préparer le sol, 

le labourer pour le rendre propre à accueillir la semence. Il est également nécessaire 

d’apporter de l’engrais, de l’eau, ainsi que des protections contre les nuisibles qui pourraient 

détruire les cultures. Le laboureur patiente avant de faire une récolte.   
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De même, le Seigneur investit beaucoup dans Son Église. Il a versé Son sang pour nous, Il 

nous offre son pardon, Il nous a laissé sa Parole, Il nous fait grâce de ses biens, Il nous 

protège, Il nous délivre, Il nous guérit, et Il ne cesse de multiplier Ses appels à la repentance 

quand on s’égare. Mais si malgré tout ses soins, l’arbre ne donne que des fruits mauvais, il va 

le déraciner car « il occupe inutilement la terre ». Le Seigneur va illustrer cette réalité au 

travers de la parabole du figuier stérile juste après avoir exhorté ceux qui l’écoutaient à la 

repentance : 

 

« 6 Or il disait cette parabole : Quelqu’un avait un figuier planté dans sa vigne et il vint pour y 

chercher du fruit, mais il n’en trouva pas. 7 Et il dit au vigneron : Voilà trois ans que je viens 

chercher du fruit à ce figuier, et je n’en trouve pas. Coupe-le : pourquoi donc rend-il la terre 

inutile ? 8 et répondant, il lui dit : Seigneur, laisse-le encore pour cette année, jusqu’à ce que 

j’aie creusé et mis du fumier tout autour. 9 Et s’il faisait du fruit en effet ? Sinon, tu le 

couperas dans l’imminence. » (Luc 13 :6-9) 

 

La parabole nous apprend que le propriétaire vient depuis trois années pour chercher du 

fruit à son figuier, mais il n’y en a pas. Trois ans, c’est long ! C’est dire toute la patience du 

Seigneur. Mais il vient un temps où, sans réelle repentance, sans retour véritable à Lui, le 

jugement tombe. Et on voit le vigneron demander une année de grâce supplémentaire pour 

l’arbre, et il ajoute qu’il va multiplier ses soins en y mettant du fumier ; mais que si malgré 

tout cela l’arbre demeure stérile, le propriétaire pourra le retrancher sans délai ! 

 

Le jugement du Seigneur s’en vient sur Son Église. Dans Sa grande miséricorde, il nous a 

accordé du temps afin que plusieurs se détournent de leurs mauvaises voies et reviennent à 

Lui de tout leur cœur. Mais bon nombre méprisent les avertissements et se plaisent à 

écouter les fables que racontent les faux prophètes. On leur enseigne que parce qu’ils 

professent Jésus de leur bouche, le Seigneur les agrée et qu’Il va les exaucer, et cela, quelle 

que soit leur manière de vivre. Or Mashiah cherche des disciples. Le propre d’un disciple, 

c’est d’écouter son Maître et de Lui obéir. Et tout disciple accomplit devient comme son 

Maître, a dit Yeshua. 

 

Plusieurs parmi ceux qui disent appartenir au peuple d’Elohîm sont devenus comme des 

enfants gâtés. Ils ne veulent pas être repris, ils sont pleins d’orgueil et de propre justice. Ils 

aiment à entendre des paroles qui chatouillent leurs oreilles, ils sont séduits. Ils ne croient 

plus aux jugements de l’Éternel. Ils se sont créés un veau d’or, un dieu à leur image, une 

idole. Ils ne craignent pas Adonaï. Ils ont établis leurs propres prophètes, des prophètes de 

coussinets, des mercenaires avides d’argent, de gloire et de désir de domination, qui leur 

disent ce qu’ils veulent entendre et non ce qui sort de la bouche du Tout-Puissant. Comment 

ne seront-ils pas surpris quand le Seigneur frappera puisqu’ils ont dédaigné Ses conseils ?  
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Yahweh avertit ces prophètes de mensonge que s’ils ne se repentent pas, ils seront jugés, et 

ceux qui les écoutent avec ! 

 

« 3 Ainsi parle Adonaï YHWH : Malheur aux prophètes insensés qui vont derrière leur esprit 

sans rien voir ! …  

6 Ils ont eu des visions vaines et des divinations de mensonge.  Ils disent : Déclaration de 

YHWH ! Or YHWH ne les a pas envoyés, et ils font espérer que leur parole s’accomplira.  

7 N’avez-vous pas vu des visions de vanité, et prononcé des divinations de mensonge ? 

Cependant vous dites : Déclaration de YHWH ! Or je n’ai pas parlé.  

8 C’est pourquoi ainsi parle Adonaï YHWH : Parce que vous avez prononcé des choses 

vaines, et que vous avez eu des visions de mensonge, à cause de cela, je m’oppose à vous ! 

– déclaration d’Adonaï YHWH.  

9 Ma main sera sur les prophètes qui ont des visions de vanité et des divinations de 

mensonge. Ils ne seront plus dans le conseil de mon peuple, ils ne seront plus écrits dans les 

registres de la maison d’Israël, ils ne viendront plus vers le sol d’Israël. Vous saurez que je suis 

Adonaï YHWH. » (Ezéchiel 13 :3, 6-9) 

 

L’année de grâce du Seigneur est encore là, mais pour combien de temps encore ? Le 

Seigneur nous dit dans Sa Parole de ne pas endurcir nos cœurs si nous entendons Sa voix ! 

Les jours sont mauvais, l’iniquité du monde s’accroît et Yahweh est en colère ! Retournons à 

Lui pendant qu’il est encore temps, et cherchons-Le tandis qu’Il se trouve encore.  

 

« 5 Alors la parole de YHWH vint à moi en disant :  

6 Maison d’Israël, ne puis-je pas agir envers vous comme ce potier ?_ déclaration de YHWH. 

Voici, comme l’argile est dans la main du potier, ainsi vous êtes dans ma main, maison 

d’Israël !  

7 En un instant je parle contre une nation ou contre un royaume, d’arracher, d’abattre et de 

faire périr,  

8 mais si cette nation, contre laquelle j’ai parlé, revient de sa méchanceté, je me repentirai 

aussi du mal que j’avais pensé lui faire.  

9 Et si en un instant je parle d’une nation et d’un royaume, pour l’édifier et pour le planter, 

10 et que cette nation fasse ce qui est mal à mes yeux, en sorte qu’elle n’écoute pas ma voix, 

je me repentirai aussi du bien que j’avais dit que je lui ferais. » (Jérémie 18 :5-10) 
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II. La foi 

La promesse implique la notion de foi. Pour voir les promesses du Seigneur s’accomplir dans 

nos vies, il nous faut non seulement lui obéir, mais également avoir foi en Lui. Nous devons 

croire ce que le Seigneur dit dans Sa parole, et qui Il dit être. Aussi, la bible affirme que sans 

la foi, nous ne pouvons Lui plaire. 

L’apôtre Jacques dira ce que celui qui doute ne peux pas vivre l’exaucement de la part 

d’Elohîm.  

« 5 Mais si quelqu’un d’entre vous manque de sagesse, qu’il la demande à Elohîm qui la 

donne à tous simplement et sans reproche, et elle lui sera donnée. 

 6 Mais qu’il la demande avec foi, ne doutant nullement, car celui qui doute est semblable 

au flot de la mer, agité et poussé çà et là par le vent.  

7 Que cet humain, en effet, ne s’attende pas à recevoir quelque chose du Seigneur. 

 8 L’homme double de cœur est inconstant dans toutes ses voies. » (Jacques 1 :5-8) 

 

Jacques déclare dans ces passages, que l’incrédule est comme une mer agitée, il est 

inconstant, c'est-à-dire sans persévérance, il abandonne rapidement. La foi véritable nous 

rend capable d’attendre la promesse du Seigneur et à continuer à prier jusqu’à 

l’exaucement. Elle nous permet de prendre patience car nous savons que le Seigneur est vrai 

et qu’Il ne peut mentir.  

 

L’attente n’est jamais facile. L’homme naturel n’aime pas patienter : il veut tout obtenir tout 

de suite. Mais pour l’homme régénéré, bien que ses yeux naturels ne voient pas encore les 

choses promises, ou que les circonstances vécues soient contraires aux promesses reçues, il 

s’accroche aux Paroles du Très-Haut. En fait, la foi nous permet de voir l’invisible et de nous 

dire : « Parce que le Seigneur m’a fait une promesse, c’est comme si je possédais déjà la 

chose car je crois qu’Il est non seulement véridique, mais également puissant pour accomplir 

Sa Parole, dès lors que je demeure dans Sa volonté ! ». 

 

Quand on se dispose à croire ce que Yahweh nous dit, la parole qu’Il a libérée se lie à notre 

foi et elle devient comme une sorte d’ancre qui nous permet d’être stable, d’être constant 

dans l’attente, de tenir ferme  même si rien ne se passe encore au plan physique, matériel. 

Tandis que, comme le dit l’apôtre Jacques, celui qui prie sans foi manque de constance, il est 

instable, tiré ça et là par les circonstances de la vie. Il est donc dans l’impatience, dans 

l’irritation, et il tombe dans la rébellion envers l’Éternel. C’est pour cela que beaucoup 

finissent par abandonner la foi, le Seigneur, et la vie chrétienne.   



Quand la promesse tarde… 

  25 

 

Quelle est la définition que l’auteur du livre d’Hébreux nous donne de la foi ? 

« Or la foi est la substance de choses qu’on espère, une conviction de celles qu’on ne voit 

pas. » (Hébreux 11 :1) 

Celui qui prie sans foi, prie sans conviction !  

Le peuple sorti d’Égypte sous la conduite de Moïse, excepté Josué et Caleb, est mort dans le 

désert et n’est pas entré dans la terre promise à cause de son incrédulité. La promesse avait 

était faite à Abraham et réitéré à ses fils. Mais du fait de leur manque de foi en ce qu’Elohîm 

avait dit, cette génération n’a pas vu son accomplissement ! 

« 16 Car qui sont ceux qui, après avoir entendu (entendu quoi ? la promesse !) le 

provoquèrent ? Mais n’étaient-ce tous ceux qui sont sortis d’Égypte par le moyen de Moshé ? 

17 Mais contre qui s’irrita-t-il pendant 40 ans ? N’est-ce pas contre ceux qui péchèrent et 

dont les cadavres tombèrent dans le désert ?  

18 Mais à qui jura-t-il qu’ils n’entreront pas dans son repos, sinon à ceux qui furent rebelles ? 

19 Et nous voyons qu’ils ne purent y entrer à cause de leur incrédulité. » (Hébreux 3 :16-19) 

 

« 1 Craignons donc, tandis que la promesse d’entrer dans son repos nous est laissée, que l’un 

de vous ne semble être resté en arrière.  

2 Car nous aussi, nous avons été évangélisés de même que ceux-là. Mais la parole entendue 

ne leur a servi à rien, parce qu’ils n’étaient pas mêlés par la foi avec ceux qui 

l’entendirent. » (Hébreux 4 :1-2) 

 

Yahweh peut nous donner énormément de promesses, mais si nous n’y croyons pas, et si 

nous n’avons pas à cœur de Lui obéir, aucune d’elles ne s’accomplira. La vie chrétienne est 

une vie fondée sur la foi en l’œuvre de Christ à la croix, nous ne l’avons pas vu mourir de nos 

yeux comme les premiers apôtres, mais nous croyons sans avoir vu, ensuite nous 

expérimentons la puissance de la croix. On croit d’abord, puis on vit, on expérimente, tel est 

l’ordre que le Seigneur a établi. L’incrédulité empêche de vivre les promesses du Seigneur, et 

encore, elle prive de la vie éternelle, qui elle-même, est une promesse que Jésus nous 

donne, puisque c’est en espérance que nous sommes sauvés. 

« Mais pour les peureux, les incrédules, les abominables, et les meurtriers, et les fornicateurs, 

et les sorciers, et les idolâtres et tous les menteurs, leur part sera dans le lac de feu et de 

souffre, ce qui est la seconde mort. » (Apocalypse 21 :8) 

Par ailleurs, la foi se développe, elle se cultive. Elle grandit avec la connaissance du Seigneur. 

Elle se renouvelle également dans la prière, grâce à la lecture de la Parole, avec le soutien de 

son Esprit.  
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Mais également avec ce que nous expérimentons avec le Père, en nous rappelant ce qu’Il a 

déjà accompli pour nous : les délivrances passées, les exaucements qu’on a obtenus, les 

miracles qu’Il a opérés, etc. Plus le temps d’accomplissement d’une promesse est longue, 

plus nous aurons besoin de foi pour persévérer. Et parfois, il y a des périodes de 

découragement, de remise en question, on se demande est-ce qu’on a bien entendu le 

Seigneur. D’où la nécessité qu’il y aura à persévérer dans la prière et à mener le bon combat 

jusqu’à voir l’exaucement.  

 

III. Combattre le bon combat et persévérer dans la prière jusqu’à 

l’exaucement 

 

Nous sommes d’accord sur le fait que le Seigneur est un Elohîm de promesses qui aime à 

bénir son peuple qui marche dans l’obéissance et la foi en Lui, conditions nécessaires pour 

voir ses promesses s’accomplir. Mais à cela s’ajoute le fait de mener le bon combat spirituel 

et d’être persévérant dans la prière et l’intercession jusqu’à voir l’exaucement.  

 

La réalisation de certaines promesses du Seigneur dans nos vies, dans nos familles ou nos 

nations, passent par des luttes acharnées, il faut se l’avouer. Parfois, cela demande des 

années de prière pour voir un membre de sa famille se tourner vers le Seigneur, pour que 

des malédictions générationnelles cessent dans une lignée, ou encore pour que des 

forteresses de religiosité cèdent dans un pays.  

Pour vivre des percées avec le Seigneur, il y a un prix à payer dans la prière et 

l’intercession. Si la bible nous invite à «persévérer dans la prière » (Romains 12 :12), c’est 

parce qu’à la prière persévérante est attachée une rémunération, celle que donne le 

Rémunérateur de la foi. 

 

« Il faut toujours prier et ne point se relâcher. » (Luc 18 :1) 

 

C’est un ordre que le Seigneur nous a donné : continuer à prier sans se lasser et ce… jusqu’à 

être exaucé ! Lorsque l’obéissance et la foi sont combinées, elles rendent persévérant. Et 

cela dans la mesure où on obéit au Seigneur qui nous demande de prier sans relâche, et 

parce qu’on a foi qu’Il va accomplir ce qu’Il nous a promis, de notre côté, on obtient la force 

de persévérer jusqu’à ce que la chose se réalise. 

 

Plusieurs se disent que si le Seigneur a décidé d’agir ou de faire quelque chose, à quoi bon 

prier ? Il n’a pas besoin de notre intervention. Toutefois, ce raisonnement n’est pas biblique.  
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Oui, le Seigneur est Souverain, Tout Puissant et Suffisant. Mais Il a choisi et établi comme 

principe le fait d’agir sur terre en collaboration avec les humains, les chrétiens. 

Sinon, pourquoi chercherait-Il des intercesseurs qui se tiennent à la brèche ? 

 

Que dit Yahweh au prophète Ezéchiel ? 

 

« 30 J’ai cherché parmi eux un homme qui élèverait un mur de clôture, qui se tiendrait 

debout sur la brèche devant moi pour la terre, afin que je ne la détruise pas, mais je n’en ai 

pas trouvé. » (Ezéchiel 22 :30) 

 

Et quelle est la conséquence du fait que le Seigneur n’ait pas trouvé d’intercesseur ? Le 

jugement va s’abattre ! 

 

« 31 Je répandrai sur eux ma colère, je les consumerai par le feu de ma fureur, je mettrai 

leur voie sur leur tête, - déclaration d’Adonaï YHWH. » (Ezéchiel 22 :31) 

 

Le Seigneur n’a jamais voulu que nous soyons inactifs ! Mais que nous ayons une foi active, 

agissante, persévérante. Et cela, d’autant plus que nous avons un ennemi, le diable, qui, lui, 

ne désire pas que nous vivions les bénédictions et les promesses du Père dans nos vies. Par 

conséquent, il va toujours s’opposer à nous par tous les moyens.  

 

1. Les tactiques  du diable 

L’une des ruses favorites de Satan est de nous faire douter de la fidélité d’Elohîm et d’altérer 

Sa Parole. C’est ce qu’il a fait avec Adam et Eve. En Genèse 3 au verset 1, il modifie les 

propos du Seigneur en leur disant « Sûrement Elohîm a dit : Vous ne mangerez pas de tous 

les arbres du jardin ! ».  Cela vise à semer la confusion en eux. Ensuite, il traite le Seigneur de 

menteur, puisqu’il leur affirme que même s’ils mangent de l’arbre défendu, ils ne mourront 

pas, contrairement a ce que le Créateur avait dit en répétant par deux fois à Adam : « Tu 

mourras, tu mourras » (Genèse 2 :16-17).  

 

Le serpent ancien n’a pas changé avec le temps, bien au contraire, il s’est renforcé dans le 

mal. Et dès que le Seigneur nous donne une parole, il attend le moment propice pour venir 

distiller le doute en nous : « Le Seigneur t’a-t-Il vraiment parlé ? Mais comment cela va-t-il se 

faire, c’est impossible ? », « Regarde le temps passe et rien ne se produit, tu as mal entendu, 

ou essaye de faire les choses par toi-même. », « Tu vois tes circonstances, elles ne changeront 

jamais ! », etc.  
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Parfois, il envoie des rafales de pensées négatives pour nous faire perdre pied. Dans l’esprit, 

on a l’impression qu’on est mitraillé par des flèches en continu. Ce sont ses dards enflammés 

qu’il est entrain de lancer et chaque flèche est empoisonnée : elles ont toutes pour but de 

nous faire abandonner la foi en la promesse du Seigneur.  

 

Il va lâcher la « flèche de l’amertume » pour nous pousser à ressasser le mal qu’on nous a 

fait et nous ramener à la haine, la colère. Il va tirer la «  flèche des raisonnements » pour 

qu’on commence à lister nous même toutes les impossibilités qui se dressent devant nous et 

qui ferons que la promesse ne se réalisera pas. Il va décocher la « flèche des propos des 

hommes » pour qu’on soit encore plus affaibli et qu’on se dise que certainement les autres 

ont raison, et qu’on a tort d’espérer encore.  

Il va lancer contre nous « la flèche de la comparaison » pour nous pousser aux plaintes, aux 

murmures, à l’envie et nous amener à croire qu’on a perdu du temps, que les autres sont 

mieux lotis que nous.  

  

Non content de ces assauts incessants dans les pensées, le diable va mettre des obstacles 

spirituels et naturels tout comme avec Daniel, espérant retarder les plans du Père céleste 

dans nos vies. Cela nous donne à comprendre que toute promesse venant du Seigneur est 

toujours combattu par l’ennemi de nos âmes.  

Contre Néhémie et ses compagnons qui rebâtissaient la muraille, il va utiliser la moquerie et 

les pièges de Sanballat et Tobija pour essayer de briser leur élan et leur faire abandonner la 

construction. 

 

D’autres fois encore, Satan tente littéralement de tuer la promesse. Nous le voyons utiliser 

Hérode pour vouloir faire mourir le Seigneur Jésus alors qu’Il n’est encore qu’un nourrisson. 

Il voulait empêcher l’accomplissement de la promesse de salut de l’humanité. Des siècles 

auparavant, il usera de la même perfidie, au travers de pharaon,  en faisant mourir les bébés 

des Hébreux. Mais Moise sera miraculeusement sauvé, et des années plus tard, Yahweh va 

l’utiliser pour accomplir sa promesse de délivrance de l’esclavage d’Égypte envers Son 

peuple. 

 

Satan est un tueur de promesses, un menteur, un calomniateur, un trompeur. Le Seigneur 

nous a avertis dans Sa Parole que le diable ne vient que pour voler, égorger et détruire. 

Cependant, Mashiah nous a donné toutes les armes nécessaires pour faire face à ses assauts, 

remporter la victoire et obtenir les promesses.  
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2. Prendre nos armes 

« 3 Mais en marchant dans la chair, nous ne combattons pas selon la chair.  

4 Car les armes de notre lutte ne sont pas charnelles, mais puissantes devant Elohîm, pour la 

destruction des forteresses,  

5 nous renversons les raisonnements et toute hauteur qui s’élève contre la connaissance 

d’Elohîm, et amenant toute pensée captive à l’obéissance du Mashiah. » (2 Corinthiens 10 :3-

5) 

 

Comme nous le disions précédemment, il y a une guerre terrible dans les pensées à laquelle 

chaque enfant du Seigneur est confronté. C’est un combat spirituel qui nécessite, par 

conséquent, d’y faire face au moyen d’armes spirituelles, ainsi que nous l’annonce l’apôtre 

Paul. Nous ne devons pas nous lancer dans des combats charnels. Au départ, nous avons 

souvent du mal à réellement saisir cet état de fait. Nous gaspillons ainsi beaucoup d’énergie 

dans des disputes de mots, des querelles, y perdant notre paix, et nuisant parfois même à 

notre santé. On peut ouvrir des portes au diable, qui se réjouit de nous distraire et de nous 

faire culpabiliser toutes les fois que nous réagissons de manière charnelle justement, ou que 

nous nous laissons aller aux mauvaises pensées qu’il nous envoie. 

 

Toutefois, quand, par la grâce du Seigneur, nous comprenons que nous n’avons pas à nous 

arrêter sur les personnes qui nous attaquent ni à subir les pensées intrusives de l’ennemi, 

nous commençons à prendre de la hauteur, et à nous engager dans la lutte suivant une autre 

perspective. Nous pouvons dès lors commencer à renverser nos propres raisonnements, à 

détruire nos forteresses de pensées par la prière et l’utilisation de la Parole du Seigneur.  

 

Si on nous a souvent répété qu’on était incapable, et que nous avons-nous-même cru que 

nous étions limité, que nous ne pouvions rien réaliser, on va alors se mettre à rejeter ces 

raisonnements mensongers, pour ensuite faire nôtre la parole qui dit que nous pouvons tout 

par Christ qui nous fortifie. En naissant de nouveau, nous devenons de nouvelles créatures, 

et nous recevons une nouvelle identité. Une identité que nous avons à nous approprier de 

plus en plus à mesure que nous avançons dans la marche chrétienne, que nous apprenons à 

connaître notre Père céleste, et qu’Il accroit notre révélation de qui nous sommes en Lui, de 

tout ce qu’Il a fait pour nous, et de tout ce que Yeshua est devenu pour nous .  

 

Toutes les pensées qui s’opposent à ce que le Seigneur a dit et dit de nous, nous avons à les 

« amener captive à l’obéissance du Mashiah ». Le Seigneur est Celui qui nous soutient, et qui 

nous affermit en Lui. Qu’est-ce que le Seigneur dit sur toi ? Nous avons besoin de nous 

focaliser sur ce qu’Il dit et sur ce qu’Il fait ! 
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« 10 Au reste, mes frères, soyez fortifiés dans le Seigneur et dans la puissance de sa force 

souveraine.  

11 Revêtez-vous de l’armure complète d’Elohîm, afin de pouvoir résister aux ruses du diable. 

12 Parce que notre lutte n’est pas contre le sang et la chair, mais contre les principautés, 

contre les autorités, contre les seigneurs du monde de la ténèbre de cet âge, contre les 

méchancetés qui sont dans les lieux célestes.  

13 C’est pourquoi prenez l’armure complète d’Elohîm, afin que vous puissiez résister dans le 

mauvais jour et, après avoir tout accompli, tenir ferme.  

14 Tenez donc ferme, ayant à vos reins la vérité pour ceinture, ayant revêtu la cuirasse de la 

justice,  

15 et ayant vos pieds chaussés, prêts pour l’Évangile de paix.  

16 Par-dessus tout, prenez le bouclier de la foi, avec lequel vous pourrez éteindre tous les 

dards enflammés du Mauvais.  

17 Prenez aussi le casque du salut et l’épée de l’Esprit, qui est la parole d’Elohîm.  » 

(Ephésiens 6 :10-17) 

 

« ..Revêtez-vous de l’armure complète d’Elohîm… » 

 

Nous sommes des guerriers et des guerrières, des soldats de l’armée de l’Eloah d’éternité. 

Nous sommes engagés dans une guerre sainte, et notre Commandant en chef nous a donné 

une armure complète qu’Il nous demande de revêtir. Cette armure nous couvre de la tête 

aux pieds.  

 

o La ceinture de la vérité 

 « …ayant à vos reins la vérité pour ceinture… » 

 

L’une des premières armes mentionnée dans ces passages d’Ephésiens 6 est la ceinture de la 

vérité qui doit entourer nos reins. Ces dernières jouent un rôle d’épuration dans notre corps. 

La principale fonction rénale consiste à évacuer hors du corps toutes les impuretés se 

trouvant dans le sang, via l’urine. De même, la vérité nous sanctifie et « nettoie » notre 

homme intérieur de toutes les impuretés que l’ennemi cherche à nous envoyer aux travers 

des paroles mensongères, des fausses doctrines, des pensées accusatrices.  

 

La vérité de la Parole vient séparer le vrai du faux. Quand on la laisse pénétrer en nous, elle 

se dépose dans nos entrailles, nos reins, et elle nous « épure » en nous aidant à abandonner 

progressivement notre mauvais caractère, nos mauvaises habitudes, les faux raisonnements, 

et à nous aligner sur les saintes Écritures. Le Seigneur sonde nos cœurs et nos reins, et Il 

désire que la vérité y réside. 
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« Mais tu prends plaisir à la vérité au fond du cœur, et tu me fais connaître la sagesse au-

dedans de moi. » (Psaumes 51 :8) 

 

Il nous incombe de garder l’Évangile de vérité, basé sur Christ et Christ seul, sur la mort à soi, 

la justification par la foi, la sanctification, la pratique d’œuvres dignes de la repentance. 

Beaucoup de gens seront séduits par l’Antéchrist parce qu’ils auront préféré le mensonge à 

la vérité. Le Seigneur les livrera donc à ce qu’ils ont aimé en leur envoyant une puissance 

d’égarement à laquelle ils ne pourront résister. 

 

Yahweh est Celui qui nous donne d’aimer la vérité, car Il est la Vérité.  

Faisons nôtre cette prière : 

 

« Fais-moi marcher selon la vérité, et instruis-moi, car tu es l’Elohîm de ma délivrance, je 

m’attends à toi tous les jours. » (Psaumes 25 :5) 

 

Qui plus est, c’est au niveau des reins que réside la force intérieure. La vérité nous rend fort 

dans le Seigneur. En nous ceignant de vérité, nous sommes ceints de la force de Mashiah.  

 

« 33 C’est le El qui me ceint de force, et qui me conduit dans la voie droite. 34 Il rend mes 

pieds semblables à ceux des biches, et il me place sur mes lieux élevés. » (Psaumes 18 :33-34) 

 

Par ailleurs, le diable est le père du mensonge. Aussi, il déteste la vérité et ne peut la 

supporter. Si nous nous ceignons de la vérité, nous pourrons le combattre grâce au Seigneur. 

Les ténèbres ne chassent pas les ténèbres, mais c’est la lumière qui dissipe les ténèbres. De 

même, la vérité triomphe tôt ou tard du mensonge. Amen ! 

 

o La cuirasse de la justice 

« …ayant revêtu la cuirasse de la justice… » 

En acceptant la justification que nous offre Christ au moyen de la foi, et en décidant le 

marcher dans Sa justice grâce à la sanctification, nous sommes comme revêtus d’une 

cuirasse qui nous protège. La cuirasse recouvre le haut du corps, endroit où se trouve le 

cœur. Un cœur qui marche dans la justice est un cœur qui est préservé de la corruption du 

péché.  

En outre, la cuirasse protège également les entrailles. La promesse étant une semence, en 

revêtant la cuirasse de la justice, nous protégeons la promesse qui peut « couver » dans un 

lieu saint afin qu’elle puisse « naître » au moment opportun.  

 



Quand la promesse tarde… 

  32 

 

Marcher dans la justice, c’est marcher dans la crainte de Yahweh, c’est garder Sa Parole ! Or, 

de grandes bénédictions et de belles promesses sont faites à ceux qui craignent le Seigneur, 

qui pratiquent la justice.  

« 1 Allélou-Yah ! Heureux l’homme qui craint YHWH et qui prend un grand plaisir à ses 

commandements ! 2 Sa postérité sera puissante sur la Terre, la génération des justes sera 

bénie. Il y aura des biens et des richesses dans sa maison, et sa justice demeure à perpétuité. 

4 La lumière s’est levée dans les ténèbres sur ceux qui sont justes, il est miséricordieux et 

juste. 5 Il est bon l’homme qui exerce la miséricorde qui prête, qui règle ses actions avec 

justice ! 6 Car il ne chancelle jamais. La mémoire du juste sera éternelle. 7 Il ne craint pas les 

mauvaises nouvelles, son cœur est ferme, confiant en YHWH. 8 Son cœur est affermi, il ne 

craint pas, jusqu’à ce qu’il mette son plaisir à regarder ses adversaires. » (Psaumes 112 :1-

8)  

Lorsque nous marchons dans la justice, dans la vérité et l’intégrité, nous n’avons pas à 

craindre, nous devons plutôt être remplis d’assurance en Yeshua. En revanche, ce sont les 

méchants qui doivent trembler face au Seigneur. Nous vivons dans des temps difficiles, où il 

semble que ce sont les impies qui prospèrent tandis que ceux qui cherchent à plaire au 

Seigneur sont honnis, pointés du doigt, calomniés et persécutés. Mais nous avons besoin 

d’être persévérants pour ne pas nous lasser de faire le bien, ni nous laisser intimider par les 

propos des hommes. Il y a une rétribution qui attend les justes, mais également les 

méchants. Notre espérance est dans le Mashiah. Il est fidèle pour nous garder jusqu’au bout. 

« 7 Il [YHWH] garde précieusement le succès durable pour ceux qui sont droits de cœur, et il 

est le bouclier de ceux qui marchent dans l’intégrité, 8 gardien des sentiers de la justice, 

veillant sur la voie de ses fidèles. » (Proverbes 2 :7-8) 

Le psaume précédent se termine en ces termes : 

« 10 Le méchant le voit et s’irrite, il grince des dents et fond. Les désirs des méchants 

périssent. » (Psaumes 112 :10) 

Les méchants ne peuvent aimer les justes car il n’y a pas d’union entre les ténèbres et la 

lumière. Ils ne peuvent qu’être en colère et dans l’irritation car la vie même des saints rend 

témoignage de leurs mauvaises œuvres. Cependant, la Parole nous déclare que tous les 

désirs, les attentes des méchants périront. Et cela sera évident lorsqu’au jour du jugement, 

le Seigneur jugera les hommes, et que le faux prophète, l’Antichrist, le diable et ses démons, 

ainsi que tous ceux qui n’auront pas accepté le salut gratuit qu’offrait Christ, seront jetés 

dans le lac de feu. 
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« 7 Ne vous égarez pas : on ne se moque pas d’Elohîm. Car ce qu’un être humain sème, il le 

moissonnera aussi.  

8 Parce que celui qui sème pour sa chair moissonnera de la chair la corruption, mais celui qui 

sème pour l’Esprit moissonnera de l’Esprit la vie éternelle. 

9 Et ne perdons pas courage en pratiquant ce qui est bon, car nous moissonnerons au temps 

convenable, si nous ne nous relâchons pas. » (Galates 6 :7-9) 

 

 

o Les chaussures du zèle de l’Évangile 

« …ayant vos pieds chaussés, prêts pour l’Évangile de paix. » 

Ce sont nos pieds qui nous portent et nous permettent d’aller d’un endroit à l’autre. Nos pas 

doivent nous mener sur le chemin que le Seigneur a tracé pour nous, savoir le chemin étroit 

et resserré qui mène à la vie éternelle. Dans ce chemin, il y a des œuvres que le Seigneur 

nous a préparées d’avance, et que nous avons à accomplir avec zèle et fidélité. En outre, 

nous avons à témoigner de l’Evangile du salut. Or, le premier témoignage procède de nos 

vies, de notre manière de vivre, de nous comporter face au monde, avec notre famille, nos 

voisins, nos collègues. Le témoignage passe en outre par le partage de la bonne nouvelle à 

ceux vers qui le Seigneur nous envoie. 

Un zèle pur est une arme car cela nous garde de l’oisiveté, de la perte de temps, ou du 

gaspillage de notre énergie dans des choses futiles. Les chaussures nous protègent contre les 

épines, les morsures de serpent et de beaucoup d’autres dangers qui se trouvent sur le 

chemin. Par elles, nous foulons aux pieds la puissance de Satan au Nom de Yeshua ! 

« Voici, je vous donne l’autorité de fouler aux pieds serpents et scorpions, et toute la force 

de l’ennemi et rien ne vous fera du mal en aucune façon. » (Luc 10 :19) 

 

o Le bouclier de la foi 

« …prenez le bouclier de la foi… » 

La foi constitue notre bouclier contre les flèches du diable, contre ses traits enflammés. 

Lorsque Satan nous bombarde avec des missiles de paroles accusatrices, d’incrédulité, nous 

pouvons brandir notre foi en déclarant les paroles de vie que contient la bible.  

Le doute nous affaiblit, l’inquiétude nous rend malade, les soucis apportent la confusion et 

nous rendent incapables d’entendre la voix du Seigneur, et encore moins de discerner Ses 

directives. La foi véritable nous permet de nous élever au dessus de la tempête et d’être 

patients. Elle garde notre esprit et nos pensées dans un état sain. 
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o Le casque du salut 

«…Prenez aussi le casque du salut… » 

Les Saints d’Elohîm font fassent à la guerre dans les pensées. Le diable aime à nous faire 

douter de notre salut, et il cherche à nous sortir de la justification par la foi en Yeshua pour 

nous faire basculer dans une recherche du Ciel par le moyen de nos propres œuvres. Ce qui, 

il le sait bien, conduit au désespoir car nul ne peut être rendu juste par les œuvres de la loi, 

ainsi que l’affirme la Parole.  

Notre assurance ne se trouve pas dans notre propre justice, mais en celle que Mashiah nous 

a acquise par Son sang. Son Salut, nous avons besoin de le porter comme un casque, afin 

que nos pensées soient gardées dans cette vérité. Cela nous aidera, dans les moments de 

faiblesse, à nous reposer sur l’œuvre achevée de la Croix. Et c’est sur cette croix que le 

Seigneur a dit que tout était accompli ! 

 

o L’épée de l’Esprit  

« … et l’épée de l’Esprit qui est la parole d’Elohîm. » 

La parole du Seigneur est un arsenal. Toutes les armes qui sont mentionnées dans le chapitre 

6 de la lettre aux Ephésiens découlent d’elle. Elle est infaillible, puissante, efficace ! C’est une 

épée qui met en fuite le diable lorsque nous la manions comme il faut. Le Seigneur dit qu’Il 

veille sur Sa Parole pour l’accomplir. Par conséquent, si nous en usons dans le respect de ses 

principes divins, Il agit en notre faveur. Il n’y a aucun combat que nous ayons à mener, et 

dont les stratégies ne se trouvent pas dans la Parole. Le tout c’est de les découvrir par l’aide 

du Saint-Esprit.  

Une épée a la vocation de trancher, de séparer, de transpercer, de tailler en pièce l’ennemi 

en face. La Parole du Seigneur sépare le vrai du faux, le blé de l’ivraie. Elle met la distinction 

entre ce qui est du Seigneur et ce qui est du diable. Quand la Parole entre en jeu, elle met fin 

au mélange, et chacun peut ainsi choisir quel camp suivre.  

« 12 Car la parole d’Elohîm est vivante et efficace, et plus pénétrante qu’aucune épée à 

deux tranchants, et perçant jusqu’à la division de l’âme et de l’esprit, et des jointures et des 

moelles. » (Hébreux 4 :12) 

 

o La prière et les supplications  

« Priez en tout temps dans l’Esprit, à travers toutes sortes de prières et de supplications, et 

veillez à cela avec une entière persévérance… » (Ephésiens 6 :18) 
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La prière est l’arme du chrétien par excellence ! Un chrétien qui ne prie pas c’est comme un 

soldat qui va à la guerre sans armes : il est sûr de se faire laminer par l’adversaire. Nous 

sommes engagés dans une guerre spirituelle qui est réelle et qui, à mesure que le retour du 

Mashiah approche, augmente en intensité.  

Le diable ne s’y trompe pas, il sait que son temps est court, alors il met toutes ses forces 

dans la bataille pour faire chuter les élus. Nous avons donc besoin de l’aide du Seigneur pour 

remporter la victoire sur l’ennemi de nos âmes. C’est au travers de la prière que nous 

invoquons notre Père céleste. Et ce passage d’Ephésiens nous enseigne que nous avons non 

seulement à « prier en tout temps dans l’Esprit », mais avec persévérance, c’est-à-dire 

jusqu’à l’exaucement. 

Le Seigneur Jésus nous a promis que si nous demandons quelque chose en Son Nom et en 

accord avec Sa volonté, nous l’obtiendrons. À condition bien sûr de garder Sa parole et de 

marcher dans l’obéissance. 

« Si vous demeurez en moi et que mes paroles demeurent en vous, vous demanderez ce que 

vous voudrez et cela vous arrivera. » (Jean 15 :7) 

Face à certaines situations, il nous arrive de ne pas savoir comment prier. Pour cela, le 

Seigneur nous a fait don du parler en langues, au moyen duquel l’Esprit prie au travers de 

nous.  

« 20 Et de même aussi l’Esprit vient en aide à nos faiblesses, car nous ne savons pas prier 

comme il faut. Mais l’Esprit lui-même intercède pour nous par des soupirs inexprimables. 27 

Mais celui qui sonde les cœurs connaît quelle est la pensée de l’Esprit parce que c’est selon 

Elohîm qu’il intercède pour les saints. » (Romains 8 :26-27) 

« Priez sans cesse. » (1 Thessaloniciens 5 :17) 

 

o La louange 

« 1 Allélou-Yah ! Chantez à YHWH un cantique nouveau, sa louange dans l’assemblée de ses 

bien-aimés !  …  

6 Les louanges de El sont dans leur bouche, et l’épée à deux tranchants dans leur main, 

 7 pour se venger des nations, pour châtier les peuples, 

 

 8 pour lier leurs rois avec des chaînes, et les plus honorables parmi eux avec des ceps de fer, 

9 pour exercer sur eux le jugement qui est écrit ! Cet honneur est pour tous ses bien-aimés. 

Allélou-Yah ! » (Psaumes 149 :6-9) 
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La louange constitue une arme puissante que nous pouvons parfois négliger. Il nous arrive 

de chanter pour le Seigneur par habitude, ou parce qu’on entend une louange agréable à 

l’oreille, ou tout simplement parce qu’on est à un culte et qu’il faut suivre le mouvement.  

Il peut être également aisé de louer le Seigneur quand nous vivons Ses bénédictions, et que 

tout se passe plutôt bien dans nos vies. Là, on peut entonner tous les cantiques et chanter 

allègrement comme un rossignol. Mais quand est-il quand c’est difficile, quand on est dans 

l’attente de promesses reçues depuis longtemps, et que l’on vit tout le contraire de ce que le 

Seigneur nous a dit ? Quand est-il lorsque nous sommes face à des épreuves douloureuses  

qui nous paraissent sans fin ? 

Dans de tels cas, nous sommes plus enclins à l’abattement. Pourtant, c’est dans ces 

moments où notre foi est fortement mise à l’épreuve que le Seigneur s’attend à ce que nous 

Lui offrions des sacrifices de louange, des sacrifices d’action de grâce. Pourquoi parle-t-on 

de sacrifice ? Par ce que cela coûte de choisir de louer le Seigneur quand on souffre. 

L’homme naturel est plus poussé à se plaindre quand il est dans la tourmente qu’à chanter. 

Mais pour les rachetés du Seigneur, cela est un acte d’adoration qui honore le Seigneur au 

plus haut point. 

« Celui qui sacrifie la louange me glorifie, et à celui qui veille sur sa voie, je lui ferai voir le 

salut d’Elohîm. » (Psaumes 50 :23) 

Quand nous louons Yahweh dans nos combats, nous infligeons des gifles à Satan, et nous 

exaltons la Seigneurie d’Elohîm qui demeure digne de louange en tout temps et en toutes 

circonstances.  

« Le Nom de YHWH est digne de louanges depuis le soleil levant jusqu’au soleil couchant. » 

(Psaumes 113 :3) 

Si nous aimons le Seigneur, nous chercherons à Lui plaire. La louange de Son peuple Lui est 

agréable. Lorsque nous le louons avec des cœurs sincères et dans la sainteté, Sa présence 

vient au milieu de nous. 

Qui plus est, la louange nous aide à nous focaliser sur la grandeur du Seigneur, sur Ses 

attributs, sur Sa puissance et moins sur nos problèmes. Lorsque nous choisissons de louer le 

Seigneur, Il se lève Lui-même en notre faveur et Il combat nos ennemis.  

« Je crie : Loué soit YHWH ! Et je suis sauvé de mes ennemis. » (Psaumes 18 :4) 

Le Seigneur ne dédaigne pas nos peines et Il entend quand nous crions à Lui. Pour cela 

encore, nous devons Le louer. 
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« 24 Vous qui craignez YHWH, louez-le ! Toute la postérité de Yaacov, glorifiez-le ! Toute la 

postérité d’Israël, redoutez-le ! 25 Car il n’a ni mépris ni dédain pour les peines du 

misérable, et il ne lui cache pas sa face, mais il l’écoute quand il crie au secours à lui. » 

(Psaumes 22 :24-25) 

En outre, la louange appartient à Yahweh. C’est Lui qui a tout créé et Il ne cesse de nous 

dispenser Ses bienfaits. Il s’est fait chair et est venu mourir à la croix pour nous. Le Seigneur 

Jésus mérite de recevoir notre louange et notre adoration, quelles que soient nos épreuves. 

Et pour finir, en le louant dans l’attente et les souffrances, nous Lui démontrons que nous ne 

Le chantons pas et ne L’aimons pas pour ce qu’Il peut nous donner mais pour qui Il est. 

 

« Que tout ce qui respire loue Yah ! Allélou-Yah ! » (Psaumes 150 :6) 
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CHAPITRE 3   

QUAND LA PROMESSE TARDE, 

COMMENT L’ATTENDRE DANS LE 

REPOS ?  
 

I. Comment attendre avec patience l’accomplissement de la 

promesse ?  

« 2 Alors le Seigneur m’a répondu : Écris ce que je te fais connaître. Écris-le clairement sur 

des tablettes, pour qu’on le lise facilement.  

3 Les choses que je te fais voir arriveront, mais seulement au moment fixé. Elles vont 

bientôt se réaliser, ce n’est pas un mensonge. Attends avec confiance, même si c’est long. 

Oui, c’est sûr, elles arriveront sans retard. » (Habakuk 2 :2-3, version Parole de vie) 

 

Ces passages d’Habakuk constituent le verset de base de ce livre. Dans ce paragraphe, on va 

mettre l’accent sur la version de Parole de vie pour mettre en exergue les outils que le 

Seigneur nous donne afin d’attendre l’accomplissement de Ses promesses dans le repos et la 

foi. Mais nous reviendrons sur d’autres versions, notamment celles de la BYM (Bible de 

Yehoshoua  Ha Mashiah, édition 2021) dont sont tirés les passages utilisés dans ce 

manuscrit. 

 

1. Garder la vision ou la promesse dans notre cœur 

« Écris ce que je te fais connaître. Écris-le clairement sur des tablettes… » 

Lorsque le Seigneur nous donne une promesse, elle constitue dans une certaine mesure une 

vision, c’est une prophétie. Or le propre d’une promesse, c’est qu’elle ne s’accomplit pas, le 

plus souvent, au moment où elle nous est donnée, c'est-à-dire dans l’immédiat. C’est la 

raison pour laquelle nous avons besoin de la garder en nous.  
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La promesse doit donc être « gravée sur les tablettes » de notre cœur afin qu’elle puisse 

nous aider à aller de l’avant quand nous vivons des situations contraires à ce que le Seigneur 

nous a dit. Elle doit être repassée en nous même autant de fois que nécessaire, surtout 

lorsque le doute commence à s’installer. 

 «  Ecris la vision et grave la sur des tablettes afin que celui la lit puisse courir. » (Version 

BYM) 

Garder la promesse dans le cœur nous permet de courir avec persévérance. Celui qui court 

n’est pas inactif, il poursuit le but pour lequel le Seigneur l’a créé. Il a un objectif, par 

conséquent, il ne se laisse pas facilement détourner ou distraire par l’ennemi. Ce qui se 

trouve dans le cœur, finit par être visible à l’extérieur. Si nous sommes plein de doute, 

l’incrédulité se manifestera tôt ou tard dans nos actes.  

La bible nous exhorte à garder notre cœur plus que tout. Protéger notre cœur consiste non 

seulement à veiller à ne pas laisser le péché et les mauvaises pensées y résider. Mais 

également, à protéger les promesses données par le Seigneur. Car nous savons qu’il y a un 

voleur qui ne vient que pour voler et dérober, y compris les paroles de vie qui proviennent 

du Père céleste. Le diable est un menteur, et il fera tout pour nous faire douter des 

promesses du Seigneur. Voilà pourquoi le Seigneur nous demande de garder Ses paroles 

dans notre cœur. 

« 1 …Garde ma torah comme la prunelle de tes yeux ! 2 Lie-les à tes doigts, écris-les sur la 

tablette de ton cœur ! » (Proverbes 7 :1-2) 

« 21 Attache-toi à Elohîm, s’il te plaît, tu demeureras en repos, tu atteindras ainsi le bonheur. 

22 Reçois, s’il te plaît, la torah de sa bouche et mets ses paroles dans ton cœur. » (Job 

22 :21-22) 

 

2. Croire en sa réalisation 

« Les choses que je te fais voir arriveront… » 

Croyons que si le Père nous promet quelque chose, c’est parce qu’Il compte l’accomplir. Il ne 

parle jamais en vain, et Il veille toujours sur Sa Parole pour l’amener à sa réalisation. Qu’est-

ce qui peut s’opposer aux desseins du Tout-Puissant ? Rien ! 

Le fait de croire que la promesse se réalisera puisque Yahweh l’a dit, nous aide à l’attendre 

dans le calme. Dans sa grande bonté, le Seigneur confirme souvent à plusieurs reprises la 

parole qu’Il nous donne afin de nous encourager.  
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Il renouvelle Ses promesses et met en exergue Ses attributs dont sa fidélité. Il va jurer par 

Lui-même quant Il confirme la promesse faite à Abraham. Il donne en exemple les lois de la 

nature qui demeurent immuables pour attester de son engagement envers Israël. Il rappelle 

les exploits qu’Il a déjà opérés pour Son peuple afin que ce dernier croie qu’Il en fera de 

nouveaux. Il agit de même avec nous. 

C’est la raison pour laquelle Il nous demande de toujours nous rappeler de Ses bontés 

passés. De chanter Ses merveilles, d’être reconnaissants pour tout ce qu’Il a déjà fait. Tout 

cela nourrit notre foi. 

Adonaï veut que nous ayons une foi inébranlable en Lui, et celle-ci grandit à mesure que 

nous marchons avec Mashiah. 

« Approchons-nous de lui avec un cœur sincère et une foi inébranlable… » (Hébreux 10 : 22) 

La vraie foi Lui est agréable, elle L’honore. Nous faisons honte à Satan lorsque nous 

persévérons à croire en Lui, même s’il y a le chaos autour de nous malgré le fait que nous 

ayons reçu une promesse de restauration.  

« Or il est impossible de lui être agréable sans la foi, car il faut que celui qui s’approche 

d’Elohîm croie que celui-ci est et qu’il est le rémunérateur de ceux qui le cherchent. » 

(Hébreux 11 :6) 

Il existe une rémunération, une rétribution, un salaire pour ceux qui s’attendent au Seigneur 

dans la foi et l’obéissance. Elohîm ne déçoit jamais personne. 

Rappelons-le : les choses existent dans le domaine spirituel avant de se manifester dans le 

naturel. Par ce que le Seigneur a parlé, nous pouvons considérer, grâce à la foi, que nous 

possédons déjà les choses promises, même si elles ne se sont pas encore concrétisées au 

plan matériel.  

« Par la foi, nous comprenons que les âges ont été mis en ordre par la parole d’Elohîm, de 

sorte que les choses qui se voient proviennent de celles qui ne sont pas exposés à la vue. » 

(Hébreux 11 :3) 

La Parole d’Elohîm est une parole créatrice, elle porte en elle-même la vie. Quand le 

Seigneur prononce une parole sur notre vie, c’est comme une semence qui est plantée en 

nous. Et elle prend du temps pour grandir, mais il viendra le moment opportun où elle 

arrivera à maturité et les fruits seront évidents, visibles aux yeux de tous. 

La foi dans le Seigneur fait de nous des hommes et des femmes résolus, déterminés. Or la 

bible affirme ceci : 

 « Si tu as une résolution, elle te réussira…» (Job 22 :28) ! 
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3. A chaque promesse sa saison 

« …mais seulement au moment fixé… » 

La nature elle-même nous enseigne qu’il existe un temps, une saison pour chaque chose sur 

la terre. Lorsqu’une femme est enceinte, entre le moment où il y a la conception et la 

période où elle donne naissance, neuf mois s’écoulent. Même si elle désire voir son enfant, 

le tenir dans ses bras, elle ne pourra pas le faire tant que la grossesse n’est pas à son terme. 

Cela vaut pour les promesses du Seigneur : à chaque promesse sa saison ! Comprendre ce 

principe et l’accepter, nous aide à être patients.  

Le Seigneur est le meilleur juge du bon moment pour l’accomplissement de sa Parole. Celui 

qui fait enfanter, ne fermera pas la matrice au moment de l’accouchement. Mais lorsque le 

temps n’est pas encore arrivé et qu’on cherche à forcer les choses, on risque de faire face à 

des avortements spirituels, à des fausses couches.  

Combien n’avortent pas des promesses du Seigneur dans leur vie du fait de l’impatience ? 

Personne ne peut manger un fruit qui n’est pas encore mûr. Quand on le cueille sans qu’il ne 

soit arrivé à maturité, on finit par le jeter et c’est gaspillé. On a beau courir dans tous les 

sens et s’agiter, mais si le temps que le Seigneur a fixé n’est pas encore arrivé, rien de bon ne 

se passera ! 

 « 1 À chaque chose sa saison et à tout désir sous les cieux son temps.  

… 

11 Il a fait toute chose belle en son temps. » (Ecclésiaste 3 :1, 11) 

 

C’est en demeurant dans l’intimité avec le Seigneur que nous saurons que le temps pour 

l’accomplissement de telle promesse qu’Il nous avait faite est arrivé. Et si nous coopérons 

avec Lui, « l’accouchement » se fera dans les meilleures conditions et Il sera glorifié. En ce 

qui nous concerne, nous louerons sa sagesse parfaite, et nous reconnaitrons qu’il valait la 

peine de patienter, tant le fruit sera excellent ! 

 

 

4. Avoir à l’esprit que le « bientôt » du Seigneur est souvent différent du 

nôtre  

« …Elles vont bientôt se réaliser… » 

C’est important de s’attarder un peu sur cet aspect : le « bientôt » du Seigneur n’est pas 

souvent le nôtre. Habituellement, quand le Seigneur nous donne une promesse, Il nous 

donne rarement le moment exact où elle va s’accomplir.  
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Le plus souvent, on s’imagine que cela va se réaliser dans un délai relativement court. Et si 

l’on n’y prend garde, on peut être gagné par le doute et le découragement, lorsque le 

moment que l’on s’était imaginé arrive, et que rien ne se passe. 

Le Seigneur a son timing à Lui. Nous avons besoin de juste croire ce qu’Il dit, et de Lui laisser 

le soin de décider du moment où Il va réaliser la promesse, mais aussi du comment. Il nous a 

avertis que Ses pensées étaient au dessus des nôtres, et que Ses voies surpassaient nos 

voies. Il a établi les luminaires dans les cieux pour fixer les temps et les saisons.  

On ne peut pas enfermer l’Elohîm d’éternité dans une boîte, le cantonner à des méthodes, 

et encore moins penser Lui donner des directives. Faisons confiance à Sa sagesse, laissons-Le 

préparer notre destinée, et agir comme Il le trouve bon. Il sait mieux que nous ce qui est le 

meilleur pour Ses enfants. Il a des projets de paix et non de malheur pour nous. Ne nous 

fions pas à nos raisonnements, elles nous éloignent de la foi enfantine que Yeshua désire. 

Occupons-nous de Lui obéir, et Il nous accordera les désirs saints qu’Il aura Lui-même 

déposés dans nos cœurs. Craignons-Le, cherchons avant tout Sa volonté, Son Royaume et Sa 

justice, et assurément, le reste nous sera ajouté. 

« Mais cherchez premièrement le Royaume d’Elohîm et sa justice, et toutes ces choses vous 

seront ajoutées. » (Matthieu 6 :33) 

« 10 Craignez YHWH, vous ses saints ! Car rien ne manque à ceux qui le craignent. 11 Les 

lionceaux éprouvent la disette et la faim, mais ceux qui cherchent YHWH ne manquent 

d’aucun bien. » (Psaumes 34 :10-11) 

« 4 Fais de YHWH tes délices, et il t’accordera ce que ton cœur désire. 5 Recommande tes 

voies à YHWH, confie-toi en lui et il agira. » (Psaumes 37 :4-5) 

Laissons-nous surprendre par notre Père céleste ! Il aime à étonner Ses enfants et à leur 

donner bien au-delà de ce qu’ils auraient pensé ou demandé.  

 

5. Le Seigneur ne peut mentir ! 

« …ce n’est pas un mensonge… » 

Les temps sont durs et les jours mauvais. Les hommes deviennent de plus en plus méchants, 

et plusieurs ne savent plus à qui se fier. Mais il est une chose qui demeure une certitude : 

Mashiah est vrai en tout temps et en toute circonstance. Le Seigneur ne peut nous tromper 

et Il ne peut mentir.  
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« El n’est pas un homme pour mentir, ni fils d’un être humain pour se repentir. Ce qu’il a 

dit, ne le fera-t-il pas ? Ce qu’il a déclaré, ne l’exécutera-t-il pas ? » (Nombres 23 :19) 

Yeshua est la Vérité. Il est la Lumière et aucun mal ne subsiste en Lui. Les gens peuvent nous 

haïr, les amis s’éloigner. Des confidents peuvent nous trahir et notre propre famille nous 

abandonner. Mais Jésus, Lui, est toujours là, Fidèle envers nous même quand nous sommes 

infidèles envers Lui ! Ce que sa bouche proclame, sa main est puissante pour l’accomplir. Il 

se souvient de Ses promesses et Il veille sur elles pour les réaliser.  

« Je le jure par moi-même, la parole est sortie avec justice de ma bouche, et elle ne sera pas 

révoquée… » (Esaïe 45 :23) 

« Je déclare dès le commencement ce qui doit arriver à la fin, et longtemps auparavant, les 

choses qui n’on pas encore été faites. Je dis : Mon conseil s’accomplira et je ferai tout ce que 

je désire. » (Esaïe 46 :10) 

« …car je veille sur ma parole pour l’exécuter. » (Jérémie 1 :12) 

Toutes les infidélités d’Israël n’ont pas eu raison de l’amour et de l’engagement du Seigneur 

envers Son peuple. Nos propres manquements font qu’il arrive que nous soyons lassés de 

notre état. Pourtant, le Seigneur continue à nous rappeler à Lui, à nous offrir son pardon en 

nous invitant à la repentance. Ce sont ses encouragements, son Esprit, sa Parole qui nous 

empêche de défaillir. Il soutient notre foi et nous relève quand nous tombons. Il est la seule 

constante dans nos vies ! 

 

6. Attendre avec confiance même si le temps nous paraît long 

« …Attends avec confiance, même si c’est long. » 

Plusieurs personnes peuvent se mettre à attendre une chose, mais avec une attitude de 

cœur différente. Prenons l’exemple de  la promesse du retour du Seigneur Jésus. Quand on 

pose la question à quelqu’un qui se dit chrétien, la personne va répondre que oui elle attend 

le retour du Mashiah. Pourtant, le Seigneur va parler des vierges folles et des vierges sages. 

Les unes attendent son avènement, mais pas de la bonne manière. Combien sont prêts pour 

l’Enlèvement ? 

On peut faire un parallèle identique en ce qui concerne les autres promesses que le Seigneur 

peut nous donner à titre individuel ou collectif. Beaucoup reconnaissent qu’il y aura un 

dernier grand réveil avant le retour du Seigneur, mais sommes nous prêts pour faire partie 

de ce grand mouvement de L’Esprit saint ? 
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Il est possible d’attendre une promesse mais dans l’impatience, dans le doute, ou encore par 

manque de choix. C'est-à-dire qu’on a tout essayé de soi-même, et de guerre lasse, on 

réalise qu’on ne peut pas faire bouger la main du Seigneur simplement parce qu’on veut que 

les choses se fassent ou arrivent comme nous on le désire.  

L’attente que l’Éternel recherche, c’est l’attente dans la confiance, et cela, même si le temps 

nous paraît long.  Et c’est Sa grâce qui peut nous y aider car la chair est impatiente par 

nature.  

« Attends-toi à YHWH ! Demeure ferme et que ton cœur se fortifie ! Attends-toi à YHWH. » 

(Psaumes 27 :14) 

En réalité, certaines promesses prennent du temps avant de se réaliser. Mais c’est en les 

attendant dans une ferme assurance, dans une foi confiante que nous serons capables d’être 

dans le repos du Seigneur. Ce n’est pas parce que le temps passe, que le Seigneur oublie ce 

qu’Il a dit. C’est juste que le moment qu’Il a déterminé n’est pas encore arrivé. 

« 35 N’abandonnez donc pas votre assurance qui a une grande rémunération. 36 Car vous 

avez besoin de persévérance, afin qu’après avoir fait la volonté d’Elohîm, vous obteniez la 

promesse. » (Hébreux 10 :35-36) 

 

7. Celui qui a fait la promesse est fidèle et Il ne tardera pas ! 

 « …Oui, c’est sûr, elles arriveront sans retard. » 

Tout dépend de qui fait la promesse ! Si c’est celle d’un homme, elle est faillible. Car l’être 

humain peut donner sa parole et ne pas l’honorer, soit par infidélité, par incapacité, ou tout 

simplement parce qu’il n’est plus. Mais l’Elohîm de toute la terre est non seulement 

suffisant, capable mais également digne de foi. 

Parce que Celui qui a fait la promesse est Fidèle, nous pouvons nous reposer dans Sa Parole ! 

«Retenons fermement la profession de l’espérance, car celui qui a fait la promesse est 

fidèle. » Hébreux 10 :23) 

« Par la foi aussi, Sarah elle-même reçut la force pour la conception d’une postérité, et elle 

enfanta hors d’âge, parce qu’elle jugea fidèle celui qui avait promis. » (Hébreux 11 :11) 

« Sache que c’est YHWH, ton Elohîm, qui est Elohîm, le El fidèle, qui garde son alliance et sa 

miséricorde jusqu’à 1000 générations envers ceux qui l’aiment et qui gardent ses 

commandements… » (Deutéronome 7 :9) 
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« L’œuvre du Rocher est parfaite, car toutes ses voies sont justes. C’est le El fidèle et sans 

injustice, il est juste et droit. » (Deutéronome 32 :4) 

« Il est fidèle, l’Elohîm par qui vous avez été appelés à la communion de son Fils, Yéhoshoua 

Mashiah, notre Seigneur. » (1 Corinthiens 1 :9)  

« Celui qui vous appelle est fidèle, et il le fera. » (1 Thessaloniciens 5 :24) 

 

« …elles arriveront sans retard.  

 

Par ailleurs, il faut noter ceci : si la promesse que le Seigneur nous a faite semble tarder, ce 

retard n’est que de notre point de vue, selon notre perspective, car nous nous fixons 

souvent un « délai d’accomplissement » comme nous l’avons dit tantôt. Mais aussi, parce 

que nous sommes soumis, influencés par la notion de temps à laquelle nous sommes 

confrontés. En d’autres termes, selon notre perception, 1 an, 5 ans, 10 ans, 20 ans, 50 ans ou 

même 70 ans, c’est long humainement parlant ! Mais lorsqu’on se situe sur une perspective 

divine, ce temps n’est rien, car Elohîm est éternel. 

 

Le Seigneur a toujours en vue l’éternité, et Ses buts et Ses desseins pour Ses enfants, 

dépassent le temps que nous connaissons. Elles ont une portée éternelle et s’étendent 

souvent sur plusieurs générations. Une promesse que le Seigneur te donne aujourd’hui, peut 

avoir des répercussions sur des générations après toi. Nous le voyons avec Abraham ! En 

raison de l’alliance qu’Elohîm a conclue avec Lui, le Seigneur Lui a fait une promesse qui 

s’étend sur ses descendants. Paul l’a dit, pour ce qui concerne les Israélites, ils sont aimés 

« à cause de leurs pères ». (Romains 11 :28). 

 

C’est en considérant cette notion du temps d’un point de vue divin, que l’apôtre Pierre 

pouvait dire qu’il n’y avait pas de retard dans l’accomplissement de la promesse de retour de 

Christ. Pourtant, plus de deux mille ans après, nous attendons toujours Sa venue. Mais le 

Seigneur ne tarde pas car Son temps n’est pas encore venu même s’Il est très proche, et Il 

prend patience afin que le plus grand nombre de personnes soient sauvés.  

 

« 8 Mais n’ignorez pas cette chose, bien-aimés, c’est qu’un jour est devant le Seigneur 

comme 1 000 ans, et 1 000 ans comme un jour.  

9 Le seigneur ne tarde pas en ce qui concerne la promesse, comme quelques-uns estiment 

qu’il y a de la lenteur. Mais il est patient envers nous, ne voulant qu’aucun ne périsse, mais 

que tous laissent un espace pour la repentance. » (2 Pierre 3 :8-9) 
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On dit de quelqu’un qu’il est en retard quand on s’est accordé avec lui d’un rendez-vous à 

8h00 et qu’il arrive à 9h00. Cependant, le Seigneur ne nous a donné ni heure ni date pour 

Son retour. Il nous a seulement demandé d’être prêts ! 

 

8. Cultiver la reconnaissance  

La reconnaissance constitue un excellent remède contre les plaintes, les murmures, le 

découragement. C’est pourquoi la bible nous exhorte à être reconnaissants envers le 

Seigneur. Comme le mot l’indique, être reconnaissant, c’est reconnaître ce que Yahweh a 

déjà accompli pour nous et lui dire simplement « Merci ! ». 

Plusieurs fois dans la Parole, nous voyons Elohîm rappeler à Israël tout le bien qu’il lui a fait, 

toutes les délivrances, tous les prodiges qu’Il a opérés par amour pour Israël. Lorsque, dans 

l’attente de l’accomplissement de la promesse, nous choisissons de cultiver la 

reconnaissance envers notre Seigneur, cela nous aide à garder la foi et la paix. Pratiquer la 

reconnaissance nous aide à fixer notre attention sur la grandeur et la fidélité du Seigneur.  

Qui plus est, nous ne devons pas oublier que le Seigneur ne nous doit rien, et pourtant Il 

nous a tout donné par amour. Par-dessus tout, Il s’est donné pour nous et à nous. Il nous a 

arrachés de l’enfer. Il a versé Son sang précieux pour nos péchés. Il nous a donné la vie 

éternelle. Il nous pardonne, nous délivre, nous nourrit. Il nous protège, nous console, nous 

soutient. Nous avons énormément de sujets de reconnaissance envers le Seigneur Jésus.  

Yahweh aime la reconnaissance !  

 

9. Aller auprès du Seigneur pour qu’Il renouvelle notre patience et nos 

forces 

« 29 C’est lui qui donne de la force à celui qui est fatigué, et il multiplie la force de celui qui 

n’a aucune vigueur.  

30 Les garçons se lassent et se fatiguent, et les jeunes hommes trébuchent, ils trébuchent.  

31 Mais ceux qui s’attendent à YHWH renouvellent leur force. Ils s’élèvent avec des ailes 

comme des aigles. Ils courent et ne se fatiguent pas, ils marchent et ne se lassent pas. » 

(Esaïe 40 :29-31)   

 

La marche chrétienne est une marche longue et difficile. Elle nécessite beaucoup de 

persévérance. En outre, cette marche se fait sur un chemin qui est étroit et resserré comme 

nous l’enseigne la Parole.  
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Et à mesure que nous y avançons, le Seigneur nous donne des promesses qui constituent des 

indications sur la destinée qu’Il a prévue pour nous, et sur ce qu’Il veut faire dans nos vies et 

au travers de ces dernières. Il nous révèle également les plans qu’Il a pour nos familles, nos 

assemblées, nos pays. Cependant, plus le temps de l’accomplissement sera long, plus il y a le 

risque que nous éprouvions de la lassitude durant l’attente. C’est la raison pour laquelle il 

nous faudra aller auprès de notre Père céleste pour qu’Il renouvelle notre patience et nos 

forces, autant de fois qu’il sera nécessaire. 

Certains attendent leur promesse depuis des années. Mais qu’ils sachent que le Seigneur est 

leur force dans l’attente. Quand Il nous voit faiblir, Il vient nous redonner un second souffle. 

Le Seigneur réajuste notre vision qui est parfois embrumée par les circonstances contraires 

qui se présentent à nous et les difficultés de la vie. Il nous donne des yeux de foi pour voir le 

jour nouveau qui se lève à l’horizon. Il vient confirmer à plusieurs reprises et grâce à de 

multiples moyens les paroles qu’Il nous a donné dans le secret. C’est dans sa présence que 

nous recevons des forces nouvelles, les encouragements dont notre cœur a besoin, ainsi 

qu’une foi renouvelée et  ferme dans ce qu’Il a promis.  

« 16 Approchons-nous donc avec assurance du trône de la grâce, afin d’obtenir miséricorde 

et de trouver grâce, pour un secours opportun. » (Hébreux 4 :16) 

 

II. Comprendre l’œuvre que le Seigneur accomplit durant 

l’attente  
 

«5 …Il fait de grandes choses que nous ne saurions comprendre… 7 Il met un sceau sur la 

main de tout être humain, afin que tous les hommes connaissent son œuvre.» (Job 37 :5, 7) 

 

« 11 Il a fait toute chose belle en son temps. Aussi a-t-il mis l’éternité dans leur cœur, sans 

toutefois que l’être humain puisse comprendre du commencement à la fin l’œuvre qu’Elohîm 

a faite. » (Ecclésiaste 3 :11) 

 

 

« 13 Car Elohîm fit la promesse à Abraham, ne pouvant jurer par un plus grand que lui, jura 

par lui-même,  

14 en disant : Oui, vraiment, en bénissant je te bénirai, et en multipliant je te multiplierai.  

15 Et, ayant attendu ainsi avec patience, il obtint la promesse. »  

(Hébreux 6 :13-15) 
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L’être humain, par nature, n’aime pas attendre. Nous vivons dans une époque où les gens 

éprouvent beaucoup d’impatience. Tout le monde veut tout obtenir tout de suite. On fait les 

choses à la hâte sans prendre le temps de bien poser les fondements, de planifier ses 

projets. Et beaucoup s’étonnent ensuite que ces derniers échouent. On ne sait plus attendre. 

Or, dans le Royaume du Père céleste, l’attente est une vertu que ses enfants ont besoin 

d’apprendre à cultiver pour vivre ses promesses.  

 

Le Seigneur nous enseigne au travers de son œuvre, de la nature. Il est le Tout-Puissant, 

cependant, Il a pris six jours pour créer les cieux et la Terre. Il prend neuf mois pour former 

un enfant dans le ventre de sa mère. Lorsqu’une graine est semée, cela nécessite une 

certaine durée avant que cela produise du fruit mûr. Il existe des saisons. L’être humain né 

et prend de l’âge à mesure que les années s’égrènent. En réalité, le Créateur ne fait jamais 

rien dans la précipitation. Il peut accélérer des évènements, mais l’accélération est 

différente de la précipitation. L’accélération, c’est lorsque le Seigneur ordonne les choses et 

les fait se succéder dans un temps raccourci. Quand on précipite les choses, on veut les voir 

s’accomplir avant leur temps, et le résultat ne peut qu’être désastreux ! 

 

Souvent, nous avons le sentiment que l’attente est une perte, une perte de temps, 

d’opportunités. On estime également qu’attendre, c’est être passif, improductif, qu’il n’y a 

rien qui se passe, et qu’on fait du surplace. Mais s’attendre au Seigneur, quand on est 

disciple du Mashiah et qu’on cherche à rester dans Sa volonté, est loin d’être une perte. Bien 

au contraire, durant l’attente de la promesse, le Seigneur accomplit une œuvre dans notre 

vie. 

 

Quand on s’abandonne à Lui, Il opère beaucoup de choses que nous ne réalisons pas 

forcément dans l’immédiat, et cela, à divers niveaux.  

 

Il travaille à  préparer le meilleur « cadre » à l’accueil de la promesse.  En outre, il 

transforme  notre caractère, nous fait donner naissance, et Il nous permet d’accéder à une 

plus grande révélation de qui Il est. Par ailleurs, nous devons arriver au point où, durant 

l’attente, nous sommes prêts à mettre la promesse « sur l’autel » en sacrifice. Mais encore, 

attendre dans la foi et la soumission est un acte d’adoration envers Yahweh. 

 

 

1. La transformation de notre caractère 

Si le Seigneur permet que certaines promesses soient longues à se réaliser dans nos vies, 

c’est souvent parce qu’Il cherche à transformer notre caractère. Il peut par exemple nous 

faire la promesse de le servir dans un ministère donné. Mais pour remplir fidèlement ce 

service, Il doit d’abord nous faire passer par des brisements pour nous changer.  
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Nous arrivons tous au Seigneur avec un certain bagage. Notre caractère est par conséquent 

déformé car nous trainons encore des blessures. Le Seigneur peut, dans son amour, 

commencer à nous utiliser. Cependant, si nous désirons aller plus loin avec Lui, nous devons 

nécessairement passer par les mains du Divin Potier. A notre conversion, lorsque nous 

naissons de nouveau, nous sommes des bébés spirituels, des nourrissons. Toutefois, nous 

sommes appelés à grandir, jusqu’à devenir des pères et des mères. Mais il y a tout un 

processus par lequel il nous faut passer pour atteindre la maturité.  

Prenons le cas de Joseph. Après qu’il ait fait le songe dans lequel son père, sa mère et ses 

frères se prosternaient devant lui, ce qui préfigurait son élévation en Égypte pour le salut de 

son peuple, il est passé par le rejet, l’esclavage, la prison. Pourtant, il avait reçu une 

promesse. Mais le Seigneur devait d’abord le transformer, l’éprouver.  

«17 Il envoya un homme devant eux : Yossef fut vendu comme esclave.  

18 On serra ses pieds dans des ceps, son âme entra dans les fers,  

19 jusqu’au temps où vint sa parole, où la parole de YHWH l’éprouva.  

20 Le roi le relâcha et le laissa aller, le dominateur des peuples le délivra.  

21 Il l’établit seigneur sur sa maison et gouverneur de tous ses biens,  

22 pour lier ses princes à son âme et pour enseigner la sagesse à ses anciens. » 

 (Psaumes 105 :17-22) 

 

 

2. Le Seigneur nous fait donner naissance durant l’attente 

On pourrait croire que l’attente est une période de « stérilité », « sans fruit ». Ce qui est loin 

d’être le cas avec le Seigneur. En effet, il y a des choses auxquelles nous donnons naissance 

quand nous attendons sa promesse, et qui n’auraient pas été enfantées autrement. Il est des 

cantiques qui ont vu le jour durant une sombre nuit d’attente. Des poèmes ont été inspirés 

par de longues périodes de souffrance. Des livres ont été écrits dans le creuset de l’épreuve.  

Le Seigneur est Celui qui nous connaît plus que quiconque. Il sait ce que l’attente produira en 

nous, si nous choisissons de Lui faire confiance et de nous appuyer sur sa grâce. Il inflige des 

gifles à Satan et glorifie son Nom quand Il nous fait « enfanter » durant l’attente. Ce livre est 

le fruit d’une longue attente de certaines promesses que le Seigneur m’a faites, et je prie  

qu’il soit en bénédiction à plusieurs pour la gloire du Père. 

Ne peut parler de la foi dans la maladie que celui qui a été longtemps dans l’attente de la 

guérison. C’est celui qui sait ce que c’est que de désirer ardemment un enfant qui peut 

partager son cheminement avec ceux qui, comme Anne, ont gémi pour avoir « un fils ». Celle 

qui a passé des nuits à implorer le Seigneur pour la restauration de son foyer sera d’une 

meilleure aide pour ceux qui bataillent dans leur mariage.  
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L’attente dans la foi est une bénédiction. La Parole nous déclare qu’ils sont heureux ceux 

qui s’attendent à Yahweh, et qu’Il récompense ceux qui mettent leur espérance en Lui et 

non pas en l’homme. La bible déclare en outre que les yeux du Seigneur sont tournés vers 

ceux qui espèrent en Sa bonté et qui Le craignent.  

« 18 Voici l’œil de YHWH est sur ceux qui le craignent, sur ceux qui s’attendent à sa bonté, 

19 pour délivrer leur âme de la mort et pour les faire vivre durant la famine. » (Psaumes 

33 :18-19) 

« 1 Ceux qui se confient en YHWH sont comme la montagne de Sion : : elle ne chancelle pas, 

elle demeure pour toujours. » (Psaumes 125 :1) 

« 10 il ne se complaît pas dans la force du cheval, il ne met pas son plaisir dans les jambes de 

l’homme.  

11 YHWH aime ceux qui le craignent, ceux qui s’attendent à sa bonté. »  

(Psaumes 147 :10-11)  

 

Les psaumes du roi David sont, pour la plupart, nées de ses souffrances et de son attente du 

secours du Seigneur face à ses nombreux persécuteurs, mais également des délivrances que 

Yahweh lui a accordées.  

 

3. Une plus grande révélation de Son Nom 

Le Seigneur est tellement infini ! Il possède énormément de facettes. Yahweh est un Elohîm 

qui se cache et qui veut que nous Le cherchions de tout notre cœur.  

 

« 6 Cherchez YHWH pendant qu’il se trouve, appelez-le pendant qu’il est proche. » (Esaïe 

55 :6)  

« 4 Car ainsi parle YHWH à la maison d’Israël : Cherchez-moi et vous vivrez ! » (Amos 5 :4) 

Ainsi, le roi David pouvait parler à son fils Salomon en ses termes, en l’exhortant à connaitre 

le Seigneur : 

« « 9 Et toi, Shelomoh, mon fils, connais l’Elohîm de ton père, et sers-le avec un cœur droit et 

une âme bien disposée, car YHWH sonde tous les cœurs et connaît toutes les dispositions des 

pensées. Si tu le cherches, il se laissera trouver par toi, mais si tu l’abandonnes, il te 

rejettera pour toujours. »  (1 chroniques 28 :9) 

 

Lorsque nous naissons de nouveau et que nous marchons avec Lui, l’une des prières que 

nous faisons souvent au Seigneur, c’est de nous aider à mieux Le connaître, à grandir dans la 

connaissance de Son Nom, à accéder à une plus grande révélation de qui Il est.  
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Car la vie éternelle, c’est de Le connaître, Lui, Yeshua.  

Il se révèle à nous au travers de Sa Parole, quand Il nous enseigne les Écritures. Il ouvre notre 

intelligence spirituelle et Il nous illumine. Ainsi, des passages qui jusqu’alors étaient comme 

des lettres mortes, prennent vie et sens, et des vérités bibliques viennent s’établir en nous. 

Beaucoup de gens lisent la bible sans la comprendre, car c’est l’Esprit du Seigneur qui 

dévoile les choses divines. Pour accéder à la connaissance du Seigneur, nous avons besoin 

qu’Il se révèle à nous. Mashiah est venu révéler le Père, et Il est Lui-même le Père !  

« 25 En ce temps là Yéhoshoua répondit en disant : Je te célèbre, Père ! Seigneur du ciel et de 

la Terre, de ce que tu as caché ces choses aux sages et aux intelligents, et que tu les as 

révélées aux petits enfants.  

26 Oui, Père, car telle a été ta bonne volonté devant toi.  

27 Toutes choses m’ont été livrées par mon Père, et personne ne connaît le Fils, excepté le 

Père, et personne ne connaît le Père, excepté le fils, et celui a qui le Fils veut le révéler. » 

(Matthieu 11 : 25-27) 

 

Un autre moyen que le Seigneur utilise pour se révéler, c’est au travers des épreuves. Job 

pourra ainsi dire que ses oreilles avaient entendu parler de l’Éternel, mais que maintenant 

ses yeux Le voyaient. En d’autres termes, il disait qu’il avait entendu des choses sur le 

Seigneur, mais qu’après être passé par le feu, il a connu vraiment qui est Yahweh. 

De même, lorsque nous sommes dans l’attente des promesses du Seigneur, Il nous révèle 

plus profondément qui Il est. Dans l’attente de la promesse de guérison, tu découvres le 

Consolateur par excellence. Tu attends le mariage, Adonai t’emmènes à la rencontre du 

Divin Époux. Au-delà de la promesse, le Seigneur nous amène à Le voir Lui.  C’est comme 

s’Il nous disait : « Regarde mon enfant, tu cherches la délivrance, mais je veux que tu 

rencontres l’Elohîm de grâce : Moi ! Quand tu m’auras trouvé, la délivrance suivra. ».  

Lorsque, dans l’attente, nous accédons ainsi à la révélation du Seigneur, c’est comme des 

ancres, des assurances qui s’établissent en nous, afin que lorsque viendrons des combats 

dans le futur, nous invoquerons avec plus de confiance l’Elohîm qui s’est révélé à nous. 

Job n’avait pas encore obtenu la restauration de tout ce qu’il avait perdu au moment où il 

faisait cette déclaration. Mais il a réalisé que la révélation du Seigneur était plus grande que 

sa situation difficile, que ses tourments. Et que tout est en Yahweh, qu’Il est tout, qu’Il est 

au-dessus des circonstances, que Sa sagesse et Ses voies sont parfaites, qu’Il n’a pas de 

compte à nous rendre, et que Sa justice est infaillible. Mais en outre, il a pris conscience du 

fait que le Seigneur demeure bon en tout temps et en toute circonstance, et il s’est humilié. 

Le Père a sa méthode à Lui pour nous enseigner Ses voies, sa nature. 

 L’attente est une école. 
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« 1 Alors Iyov (Job) répondit à YHWH et dit :  

2 Je sais que tu peux tout, et qu’aucun dessein n’est inaccessible pour toi.  

3 Quel est celui qui, sans connaissance, dissimule le conseil ? J’ai donc parlé, et sans 

comprendre, de choses trop merveilleuses pour moi, que je ne connaissais pas.  

4 Écoute, s’il te plaît, et moi je parlerai. Je t’interrogerai et toi, instruis-moi.  

5 J’avais de mes oreilles entendu parler de toi, mais maintenant mon œil t’a vu.  

6 C’est pourquoi je me méprise et me repens sur la poussière et sur la cendre. » (Job 42 :1-6) 

 

Accrochons-nous au Seigneur Jésus car Il est fidèle et digne de confiance. Il est la seule 

constante dans nos vies. N’oublions jamais, frères et sœurs, notre objectif qui est le Ciel. Le 

Père nous prépare pour l’éternité. Il enlève nos béquilles. Il travaille nos fondations, car Il 

désire que nous soyons fermement établis sur le Roc inébranlable qu’Il est, Lui Yeshua. Quoi 

qu’il arrive, Sa Parole demeure vraie !  

 

4. Mettre la promesse sur l’autel 

« 17 Par la foi, Abraham étant éprouvé, offrit Yitzhak. Celui qui avait reçu les promesses, 

offrit même son fils unique,  

18 lui à qui il avait été dit : C’est en Yitzhak que ta postérité sera appelée. 

19 Il estimait qu’Elohîm pouvait même ressusciter d’entre les morts. C’est pourquoi il le 

retrouva aussi en parabole. » (Hébreux 11 :17-19) 

 

« 1 Or il arriva après ces choses qu’Elohîm éprouva Abraham et lui dit : Abraham ! Et il 

répondit : Me voici.  

2 Il dit : S’il te plaît, prends ton fils, ton unique, celui que tu aimes, Yitzhak (Isaac). Va pour 

toi en terre de Moriyah et là, fais-le monter en holocauste sur l’une des montagnes que je te 

dirai.  

3 Abraham s’étant levé de bon matin, sella son âne et prit deux de ses serviteurs avec lui et 

Yitzhak son fils. Ayant fendu le bois pour l’holocauste, il se mit en chemin et s’en alla au lieu 

qu’Elohîm lui avait dit. » (Genèse 22 :1-3) 

 

Yahweh est un Elohîm jaloux. Il ne veut que rien ni personne ne puisse prendre la première 

place qui Lui revient dans le cœur de Ses enfants. Il souhaite avoir notre affection, notre 

attention, que nous fassions de Lui notre priorité, notre premier Amour. Et parfois, il arrive 

que nous désirions tellement voir une promesse s’accomplir que, s’en nous en rendre 

compte, nous finissons par en faire une idole ou  par en être obnubilé. Il arrive également, 

que le Seigneur veuille simplement nous mettre à l’épreuve, comme Abraham, pour voir si 

nous L’aimons plus que la promesse. 
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Et nous devons arriver à ce point où nous sommes prêts à mettre la promesse sur l’autel, à 

« offrir notre Isaac » au Seigneur. Être capable de Lui dire, que même si la promesse ne 

s’accomplissait pas, que nous continuerions à L’aimer, à Lui faire confiance et à Le servir de 

tout notre cœur. Nous avons également besoin d’arriver à cet état d’abandon à Sa volonté, 

où l’on cesse de lutter pour faire les choses par nous même, et où on Le laisse être Seigneur 

tout simplement. Pourquoi ? Parce qu’à l’instar d’Abraham, on croit qu’Il est la 

Résurrection et la Vie et qu’Il peut tout.  

Il existe parfois des cas, des situations qui sont tellement mortes à nos yeux, et qui 

paraissent sans espoir au plan humain, qu’il n’y a que la grâce souveraine d’un Père aimant 

qui peut accomplir des miracles, des prodiges, et ramener à la vie des ossements desséchés. 

Le plus souvent, c’est lorsqu’on arrive à cette « reddition », que nous laissons au Seigneur la 

place pour glorifier son Nom et nous surprendre.  

Lorsqu’Adonaï nous demande de Lui donner ce que nous avons, c’est toujours pour nous 

donner ce qu’Il a de meilleur et le multiplier. Il n’est jamais débiteur de personne. Il est Tout-

Puissant. Il est Bienveillant, Juste et Miséricordieux. Il est Fidèle. 

Et nous le voyons empêcher Abraham de porter la main sur son fils, et pourvoir Lui-même au 

sacrifice. Ainsi, face à l’obéissance du patriarche, Yahweh va le bénir en ces termes : 

« 15 L’Ange de YHWH appela des cieux Abraham pour la seconde fois,  

16 et dit, Je le jure par moi-même, -déclaration de YHWH ! Parce que tu as fait cela, et que 

tu ne m’as pas refusé ton fils, ton unique,  

17 je te bénirai, je te bénirai en effet. Je multiplierai, je multiplierai ta postérité comme les 

étoiles du ciel et comme le sable qui est sur le bord de la mer. Ta postérité prendra possession 

de la porte de ses ennemis.  

18 Toutes les nations de la Terre seront bénies en ta postérité, parce que tu as obéi à ma 

voix. » (Genèse 22 :15-18) 

 

5. Attendre dans la foi et la soumission : un acte d’adoration 

Le Seigneur ne nous devait rien et pourtant Il nous a tout donné. Il s’est donné Lui-même à 

nous. Par le sang de Mashiah, nous sommes justifiés. Par sa mort à la croix, nous sommes 

réconciliés avec le Père. Il fait alliance avec Son peuple dans Sa bonté et nous donne des 

promesses. Attendre leur réalisation dans la foi et la soumission est un acte d’adoration. 

C’est Lui démontrer notre confiance, notre amour. Il est le Créateur de toute chose. Espérer 

en Yahweh, c’est s’attendre à Lui, pour tout. 
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Dans les Lamentations de Jérémie, le prophète trouve sa consolation dans la fidélité du 

Seigneur, en dépit de la situation catastrophique dans laquelle la nation se trouve, du fait de 

l’invasion babylonienne et de la déportation. 

« 21 Je rappellerai ces choses à mon cœur, c’est pourquoi j’aurai de l’espérance :  

22 non, les bontés de YHWH ne sont pas finies, non, ses compassions ne sont pas épuisées.  

23 Elles sont nouvelles chaque matin. Grande est ta fidélité !  

24 YHWH est ma portion, dit mon âme, c’est pourquoi j’espère en lui.  

25 YHWH est bon pour ceux qui espèrent en lui, pour l’âme qui le cherche.  

26 Il est bon d’attendre en silence la délivrance de YHWH. »  

(Lamentations de Jérémie 3 :21-26) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Quand la promesse tarde… 

  55 

 

CHAPITRE 4  

LES PIEGES À ÉVITER DURANT 

L’ATTENTE 
 

Le Père céleste désire que Ses enfants soient dans le repos, alors même qu’ils s’attendent à 

ce qu’Il accomplisse Ses promesses. En revanche, l’ennemi de nos âmes nous veut dans 

l’agitation, le doute et la confusion. Et durant cette saison d’attente, nombreux sont les 

pièges qu’il tend aux croyants. Si nous ne prenons garde, nous pouvons y être pris. A cet 

effet, la bible contient des exemples qui doivent nous servir d’enseignement.  

 

I. Faire naître un « Ismaël » 

L’exemple qui nous vient aussitôt à l’esprit est celui d’Abraham, le père de la foi, qui a eu un 

fils avec sa servante Agar, alors que Yahweh lui avait promis une postérité au travers de sa 

femme Sarah. Mais parce que l’attente était longue, et qu’Abraham ainsi que sa femme 

étaient avancés en âge, ils ont opté pour un plan B ; ils ont voulu « aider » le Seigneur. Nous 

savons ce qui en a découlé : le fils de l’esclave ne cesse de jalouser et de combattre le fils de 

la promesse, et ce, jusqu’à aujourd’hui. Quand on cherche à provoquer les choses de nous-

mêmes, les résultats ne sont jamais bons, et les conséquences sont souvent désastreuses. 

 

C’est comme si cette question que le serpent avait posé à Adam et Eve dans le jardin d’Eden 

pour les tenter, il venait nous la reposer à chaque fois que nous nous attendons à la 

promesse du Seigneur : « Elohîm a-t-il vraiment dit… ? ». 

Si on ne fait pas attention, on peut commencer à raisonner, et à mettre en place des 

stratégies pour forcer les évènements. C’est un piège frères et sœurs ! N’allons pas plus vite 

que le Seigneur de peur que les « Ismaël » ne deviennent des épines pour nous.  

 

Sarah, qui avait conseillé à son mari d’aller vers sa servante, finira par lui demander de 

chasser l’esclave et son fils afin que ce dernier n’hérite pas avec Isaac.  
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« 9 Sarah vit rire le fils qu’Agar l’Égyptienne avait enfanté à Abraham.  

10 Et elle dit à Abraham : Chasse cette servante et son fils, car le fils de cette servante 

n’héritera pas avec mon fils, avec Yitzhak (Isaac). » (Genèse 21 :9-10) 

 

Nombreux sont ceux qui ont reçu une promesse de la part du Seigneur, mais qui la font 

avorter à cause de l’empressement. Ainsi, des « Ismaël » naissent, et ils cherchent à les faire 

passer pour des « Isaac ». Mais vient le temps où ces Ismaël sont chassés, car étant en 

dehors de la volonté d’Elohîm. L’Éternel n’appose Son sceau que sur ce qui est né de Lui et 

qui provient de Lui.  

 

Des œuvres avortent parce qu’on n’a pas attendu le temps de Yahweh. Des projets ne 

subsistent que le temps d’une fleur parce qu’on a décidé de devancer le Créateur. Quand 

l’heure qu’Elohîm a décrétée pour une chose arrive, les portes s’ouvrent d’elles-mêmes, tout 

s’emboite, et les fruits se produisent tout naturellement. 

 

« 1 YHWH visita Sarah comme il avait dit, YHWH accomplit pour Sarah ce qu’il avait 

déclaré. 2 Sarah devint enceinte et enfanta un fils à Abraham dans sa vieillesse, au temps 

fixé qu’Elohîm lui avait déclaré. » (Genèse 21 :1-2)  

 

 

II. Abandonner la foi ou s’arrêter dans sa marche  

La Parole déclare que c’est par grâce que nous sommes sauvés, par le moyen de la foi en 

Yeshua Ha Mashiah. Nous sommes justifiés par la foi au sacrifice parfait de l’Agneau 

d’Elohîm. Le juste vit par la foi et sans la foi on ne peut plaire au Seigneur. C’est la raison 

pour laquelle le diable attaque notre foi. 

 

Nous sommes particulièrement vulnérables quand nous vivons des situations difficiles, et 

que la promesse du Seigneur nous semble tarder. Plusieurs finissent par être en colère 

contre le Seigneur au point de s’arrêter dans leur marche chrétienne, pour finir par se 

détourner de Lui. Ils ont tellement attendu, selon eux, qu’ils finissent par se lasser. Tout 

comme la femme de Lot, ils se mettent à regarder en arrière, vers le monde, pour leur 

propre ruine. 

 

« Mais la femme de Lot regarda derrière elle, et elle devint un pilier de sel. » (Genèse 19 :26) 

 

Même si la promesse tarde, n’abandonnons pas le Seigneur. Continuons notre course vers le 

Ciel et croyons qu’Il est Fidèle. Notre éternité est plus grande que n’importe quelle 

promesse. Et la plus grande des promesses, c’est la vie éternelle. Amen ! Enracinons-nous 

dans la Parole de Christ. 

 



Quand la promesse tarde… 

  57 

 

 

« 35 N’abandonnez donc pas votre assurance qui a une grande rémunération.  

36 Car vous avez besoin de persévérance, afin qu’après avoir fait la volonté d’Elohîm, vous 

obteniez la promesse.  

37 Car encore un peu, bien peu de temps, celui qui vient arrivera, et il ne tardera pas.  

38 Or le juste vivra par la foi. Mais si quelqu’un se retire, mon âme ne prend pas plaisir en 

lui.  

39 Mais nous ne sommes pas de ceux qui se retirent pour se perdre, mais de ceux qui ont la 

foi pour l’acquisition de leur salut. » (Hébreux 10 :35-39) 

 

 

III. Être inactif ou mettre sa vie en suspens 

Il existe un autre piège qui guette ceux qui ont reçu des promesses du Seigneur : c’est celui 

d’être inactif ou de mettre sa vie en suspens. Comprenons bien que c’est une chose que de 

s’attendre au Seigneur, et que s’en est une autre que de devenir passif dans l’attente. 

L’erreur que nous commettons souvent, c’est que nous croyons que la parole que le Père 

nous a donné va nécessairement s’accomplir sous peu.  

C’est ainsi, par exemple, que certaines personnes n’ont pas cherchées à poursuivre leurs 

études parce qu’elles avaient cru, à leur conversion, que Jésus allait revenir aussitôt. 

D’autres attendent que des membres de leurs familles ou un conjoint se convertissent pour 

servir pleinement le Seigneur ou répondre à l’appel qu’Il leur a adressé.  Et on peut 

facilement perdre des années qui auraient pu être utilisées à servir Christ, à grandir dans 

notre relation avec lui.  

« Tout ce que ta main trouve à faire, fais-le selon ton pouvoir, car dans le shéol où tu vas, il 

n’y a ni œuvre, ni pensée, ni connaissance, ni sagesse. » (Ecclésiaste 9 :10) 

La marche avec Mashiah est une marche dynamique, s’arrêter ou stagner conduit 

inévitablement à rétrograder. 

Le Seigneur a fixé un temps pour chaque promesse qu’il fait à Ses enfants. En attendant son 

accomplissement, continuons à vivre pour Lui, à réaliser les projets qu’Il nous met à cœur, à 

remplir les devoirs que nous avons aussi sur terre. A chaque jour suffit sa peine ! 

« 11 Jette ton pain sur la face des eaux, car après beaucoup de jours tu le trouveras.  

2 Donnes-en une part à sept et même à huit, car tu ne sais quel mal viendra sur la Terre.  

…  

4 Celui qui observe le vent ne sèmera pas et celui qui regarde les nuées ne moissonnera.  

5 Comme tu ne sais pas quel est le chemin du vent ni comment se forment les os dans le 

ventre de celle qui est enceinte, ainsi tu ne connais pas l’œuvre d’Elohîm qui fait tout.  
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6 Sème ta semence dès le matin et ne laisse pas reposer tes mains le soir, car tu ne sais pas 

ce qui réussira, ceci ou cela, ou si les deux seront également bons. » (Ecclésiaste 11 :1-2, 4-6) 

 

IV. S’arrêter sur les circonstances et sur les propos des hommes 

On entendra toujours des paroles qui viennent des hommes lorsqu’on recevra une promesse 

divine. Satan utilisera les hommes, surtout ceux qui sont proches de nous, pour parfois nous 

décourager. D’autres se moqueront car le temps semblera long. Si nous prêtons attention 

aux dires des gens, nous risquons de perdre la paix et la foi, et de manquer la promesse.  

 

Soyons plus à l’écoute du Seigneur, fortifions-nous dans Sa Parole. La vérité, ce n’est pas 

notre réalité ou les circonstances dans lesquelles nous nous trouvons ; la vérité, c’est ce qui 

sort de la bouche d’Elohîm.  

 

« YHWH me dit : Tu as bien vu, car je veille sur ma parole pour l’exécuter. » (Jérémie 1 :12) 

 

« Ainsi en est-il de ma parole qui sort de ma bouche : elle ne retourne pas vers moi sans 

effet, sans avoir accompli ce que je désire et amené au succès la chose pour laquelle je l’ai 

envoyée. » (Esaïe 55 :11) 

 

Gardons et repassons dans notre cœur les paroles qu’Il nous communique dans le lieu 

secret. Si nous avons des doutes sur ce que nous avons reçu, car cela nous arrive tous de 

traverser des moments de remise en question, allons à son trône et demandons-Lui de nous 

donner des confirmations, de nous éclairer.  

 

« Appelle-moi et je te répondrai. Je te raconterai des choses grandes et cachées que tu ne 

connais pas. » (Jérémie 33 :3) 

 

Nous avons besoin de brancher nos oreilles spirituelles à la fréquence du Ciel, de coller nos 

cœurs à Son cœur. C’est Mashiah qui nous donne la clarté, la vision avec laquelle nous 

devons courir vers le but céleste. Les hommes verront toujours les impossibilités, pointeront 

du doigt les obstacles et s’attarderont sur les limitations. Les écouter, c’est courir à l’échec.  

 

Le Seigneur, Lui, considère les choses selon sa perspective divine, car rien ne Lui est 

impossible, rien n’est étonnant de sa part. Ce que sa bouche proclame, sa main est puissante 

pour l’accomplir. La bible déclare qu’Adonaï dit et la chose arrive. Nous devons épouser sa 

pensée, sa mentalité. C’est Yeshua qui peut nous les communiquer au moyen de son Esprit. 

Passons plus de temps avec Lui. Il nous transformera à sa ressemblance, notre intelligence 

sera renouvelée et nous serons rendus capables de voir comme Il voit. 
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« Voici, je suis YHWH, l’Elohîm de toute chair. Y a-t-il quelque chose d’étonnant de ma 

part ? » (Jérémie 32 :27) 

 

« Parce qu’aucune parole ne sera impossible à Elohîm. » (Luc 1 :37) 

 

 

V. Tomber dans les plaintes et les murmures 

« 1 Or je ne veux pas que vous ignoriez, frères, que nos pères ont tous été sous la nuée et 

qu’ils sont tous passés au travers de la mer,  

2 et qu’ils ont tous été baptisés en Moshé dans la nuée et dans la mer,  

3 et qu’ils ont tous mangé le même aliment spirituel,  

4 et qu’ils ont tous bu la même boisson spirituelle, car ils buvaient au rocher spirituel qui les 

suivait, or le rocher était le Mashiah.  

5 Mais ce n’est pas dans la plupart d’entre eux qu’Elohîm trouva son plaisir, car ils furent 

abattus dans le désert.  

…  

10 Et ne murmurez pas, comme quelques-uns d’entre eux murmurèrent et périrent par le 

destructeur.  

11 Or toutes ces choses leur sont arrivées en exemples, et elles ont été écrites pour notre 

avertissement, nous qui sommes arrivés à la fin des âges. » (1 Corinthiens 10 : 1-5, 10-11) 

 

Paul donne ici un avertissement aux Corinthiens, ainsi qu’à nous tous. Il nous fait 

comprendre que le peuple dans le désert avait reçu des promesses, qu’il avait expérimenté 

le baptême, et qu’ils avaient goûté à la nourriture spirituelle. Pourtant, Yahweh n’a pas pris 

plaisir en eux et les a fait mourir à cause de leur idolâtrie et de leurs murmures. Ce qui 

signifie que nous pouvons êtres nés de nouveau, baptisés, prendre la communion, mais que 

si nous tombons dans les murmures, nous risquons non seulement de ne pas vivre les 

promesses du Seigneur, mais également de perdre le salut.  

Le diable entraine plusieurs dans le piège des murmures quand les promesses d’Elohîm se 

font attendre. Mais quand c’est dur, il vaut mieux veiller sur nos lèvres, et choisir de 

répandre nos cœurs devant le Seigneur plutôt que de nous abandonner aux plaintes. Le Père 

connaît nos faiblesses, notre fragilité. La bible déclare qu’ayant été tenté en toutes choses, 

sans toutefois pécher, Mashiah peut d’autant mieux nous secourir et compatir envers nous. 

Courons dans sa présence et disons-Lui nos peines. Étendons devant Adonaï la lettre de 

Rabshaké, mais ne faisons pas l’œuvre de l’ennemi en péchant par nos lèvres. 
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« 15 Car nous n’avons pas un grand-prêtre incapable de compatir à nos faiblesses, lui qui a 

été tenté en toutes choses d’une manière semblable, mais sans pécher.  

16 Approchons-nous donc avec assurance au trône de la grâce, afin d’obtenir miséricorde et 

de trouver grâce, pour un secours opportun. » (Hébreux 4 :15-16) 

 

Quand Pennina se moquait de Anne, celle-ci au lieu de lui répondre ou de tomber dans les 

plaintes, a choisi de répandre son cœur devant le Seigneur, et l’Éternel a entendu sa prière. 

Quand nos ennemis se moquent de nous car l’accomplissement de la promesse se fait 

attendre, agissons de même.  

Anne a été exaucée, et une prière de reconnaissance a été sur ses lèvres. Myriam, sœur de 

Moïse, a chanté lorsqu’Israël a traversé la mer rouge à sec tandis que les Égyptiens ont été 

engloutis par les eaux. De même, au jour où Yahweh nous visitera, nos ennemis seront 

confondus, nous entonnerons des cantiques en Son honneur, et son Nom sera glorifié ! 

Amen. 

« 1 Alors Channah [Anne] pria et dit : Mon cœur se réjouit en YHWH, ma force a été relevée 

par YHWH. Ma bouche s’est ouverte contre mes ennemis, parce que je me suis réjouie de ton 

salut.  

2 Nul n’est saint comme YHWH. Car il n’y en a pas d’autres que toi, il n’y a pas de rocher tel 

que notre Elohîm.  

3 Ne proférez pas tant de paroles hautaines ! Qu’il ne sorte pas de votre bouche des paroles 

arrogantes. Car YHWH est le El de connaissance, et c’est par lui que les actions sont pesées.  

4 L’arc des puissants est brisé, mais ceux qui chancellent ont la force pour ceinture.  

5 Ceux qui étaient rassasiés se louent pour du pain, mais les affamés ont cessé de l’être. 

Même la stérile en a enfanté sept, et celle qui avait beaucoup de fils est devenue 

languissante.  

6 YHW est celui qui fait mourir et qui fait vivre, qui fait descendre au shéol et qui fait monter.  

7 YHWH appauvrit et il enrichit, il abaisse et il élève.  

8 Il élève le pauvre de la poussière, et il tire le misérable de dessus le fumier, pour le faire 

asseoir avec les nobles. Et il leur donne en héritage un trône de gloire. Car les colonnes de la 

Terre sont à YHWH, et il a posé le monde sur elles.  

9 Il gardera les pieds de ses fidèles, et les méchants se tairont dans la poussière. » (1 Samuel 

2 :1-9) 
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CHAPITRE 5 

QUAND LE TEMPS DE 

L’ACCOMPLISSEMENT ARRIVE 
 

 

« El n’est pas un homme pour mentir, ni fils d’un être humain pour se repentir. Ce qu’il a dit, 

ne le fera-t-il pas ? Ce qu’il a déclaré, ne l’exécutera-t-il pas ? » (Nombres 23 :19) 

 

 

I. Avoir le discernement des temps 

Quand arrive le moment où la promesse du Père doit s’accomplir pour nous, il est impératif 

d’avoir le discernement des temps. Prenons l’exemple de la naissance du Seigneur Jésus. 

Yahweh avait promis à Son peuple la venue du Messie. Des mages venus d’Orient ont 

discerné le temps où cette promesse devait se réaliser. C’est ainsi qu’ils ont suivi l’étoile qui 

les a conduits jusqu’à l’endroit où était le Seigneur. 

 

« 1 Or Yéhoshoua étant né à Bethléhem en Judée, aux jours du roi Hérode, voici que des 

mages d’orient arrivèrent à Yeroushalaim, 2 en disant : Où est le Roi des Juifs qui est né ? Car 

nous avons vu son étoile en orient, et nous sommes venus l’adorer…. 7 Alors Hérode ayant 

appelé secrètement les mages, sut précisément d’eux le temps où l’étoile est apparue.  » 

(Matthieu 2 :1-2, 7) 

 

Quand le temps de l’accomplissement arrive, il y a des signes qui sont visibles, on le sent. 

Tout comme lorsque le temps de l’accouchement est proche, la femme a des contractions. 

Ainsi, c’est souvent au moment où nous sommes sur le point de vivre les bénédictions du 

Seigneur, que l’ennemi, dans un acte de désespoir, lance ses dernières cartouches contre 

nous. Il ne faut surtout pas s’effrayer, mais plutôt se réjouir et redoubler de persévérance 

dans la prière, car de bonnes choses arrivent de la part de notre Père céleste. 

 

Demandons au Seigneur le discernement, la connaissance des temps, des saisons. Qu’Il nous 

accorde de saisir par Son Esprit son action, son œuvre, ce qu’Il fait, afin de bien collaborer 

avec Lui.  
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II. Collaborer avec le Seigneur  

Notre Elohîm est Tout-Puissant, et rien ne s’oppose à Ses desseins. Il se suffit à Lui-même. 

Cependant, il Lui a plu de choisir d’agir en collaborant avec Son peuple, Ses enfants. D’où la 

nécessité que nous travaillions avec Lui, afin que ce qu’Il décrète dans les Cieux, puisse se 

matérialiser sur Terre. Nous aurons donc toujours notre part à faire pour vivre ses 

promesses, soit en action ou en parole.  Soyons à son écoute, Il nous montrera ce qu’Il 

attend de nous. 

 

C’est ainsi que Daniel, après avoir discerné que les 70 ans de captivité d’Israël que Jérémie 

avait prophétisé étaient accomplis, a décidé de prier, de jeûner et d’intercéder auprès du 

Seigneur pour son peuple. Il a choisi d’agir en accord avec la parole du Seigneur pour voir Sa 

promesse de délivrance se réaliser.  

 

« 1 An l’an un de Darius, fils d’Assuérus, de la postérité des Mèdes, lequel était devenu roi du 

royaume des Chaldéens,  

2 en l’an un de son règne, moi, Daniy’el, je discernai par les livres le nombre d’années qui 

devait s’accomplir sur les désolations de Yeroushalaim, d’après la parole de YHWH qui était 

venue à Yirmeyah, le prophète : 70 ans.  

3 Je tournai mes faces vers Adonaï Elohîm pour le chercher par la prière et la supplication, 

avec le jeûne, le sac et la cendre. 4 Je priai YHWH, mon Elohîm, et je fis ma confession…  » 

(Daniel 9 :1-4) 

 

 

III. Ne pas aimer la bénédiction plus que Celui qui bénit 

Lorsqu’une femme est enceinte, à mesure que le temps passe, son ventre s’agrandit car le 

petit être qu’elle porte croît et se développe. Et durant cette période, la future maman est 

très souvent dans l’inconfort. Elle peut tomber malade, avoir des nausées, des courbatures, 

être fatiguée, perdre l’appétit, etc.  

 

Au moment où elle doit accoucher, elle le fait habituellement dans la douleur. Et elle doit 

pousser, même quand elle se sent à bout de force ; elle doit respirer et cherche un second 

souffle pour que l’enfant vienne à la vie. Mais une fois qu’elle le prend dans ses bras, la 

parole nous dit qu’elle oublie toute sa peine et elle ressent de la joie de ce qu’un être 

humain est venu au monde.  
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Recevoir une promesse du Seigneur est comparable à cette image, nous portons cette parole 

donnée qui à la vie en elle-même. Mais comme nous l’avons vu dans un chapitre précédent, 

entre le temps de « l’ensemencement » et celui de la naissance, il y a parfois tout un 

parcours à réaliser.  

 

Toutefois, quand la promesse se réalise enfin, nous réalisons combien il valait la peine 

d’attendre, d’être patient, persévérant et confiant dans le Seigneur. Et quand nous vivons 

l’accomplissement, n’aimons pas plus la bénédiction que celui qui bénit. Mais choisissons 

plutôt de L’honorer et de Le glorifier au travers du bien qu’Il nous aura fait. Amen ! 

 

 « Honore YHWH avec tes richesses, avec les premiers de tout ton revenu ! » (Proverbes 3 :9) 

 

 

IV. Veiller à protéger la promesse quand elle s’accomplit 

Les moments les plus critiques, les plus délicats dans l’attente de la promesse, c’est la 

période qui précède juste l’accomplissement, et celle qui suit sa réalisation. C’est dire, 

qu’autant il est nécessaire de veiller et de persévérer jusqu’à la « naissance », de même il 

faut être vigilant quand le « bébé » nait. On prend toujours l’image de la naissance physique.  

 

Parfois, on a tellement attendu que la promesse se réalise, qu’on peut commettre l’erreur 

de ne pas la protéger une fois qu’on vit sa réalisation. En réalité, tout comme un nouveau né 

est fragile et nécessite un soin vigilant de ses parents qui doivent l’aider à grandir, il en est 

de même des promesses. Demandons au Seigneur la sagesse, la discrétion, le discernement 

pour la protéger, pour lui donner le temps de grandir afin que les buts pour lesquels le 

Seigneur l’a faite se réaliser, puissent pleinement s’accomplir. Amen ! 

« 22 Pharaon donna cet ordre à tout son peuple, disant : Jetez dans le fleuve tous les fils qui 

naîtront, mais laissez vivre toutes les filles.  

… 

1 Un homme de la maison de Lévi s’en alla et prit une fille de Lévi. 

2 Cette femme devient enceinte et enfanta un fils (Moïse). Voyant qu’il était beau, elle le 

cacha pendant trois mois. » (Exode 1 :22 ; 2 :1-2) 

 

 

V. Mourir sans voir la promesse… 

Mais qu’en est-il de ceux qui meurent sans voir certaines promesses du Seigneur s’accomplir 

de leur vivant ? Est-ce à dire que Yahweh a manqué à Sa Parole ? Loin de là ! Parfois, il est 

nécessaire que la promesse s’accomplisse après la mort de celui ou celle qui l’a reçu. Car sa 

portée peut s’étendre bien au-delà de ce qu’elle imaginait. 
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 D’autres fois, cette mort est comme un terreau qui fertilise la promesse afin qu’elle germe.  

« Amen, amen, je vous le dis : si le grain de blé qui est tombé en terre ne meurt, il reste 

seul ; mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. » (Jean 12 :24) 

 

«.. Ce que tu sèmes n’est pas ramené à la vie s’il ne meurt pas. » (1 Corinthiens 15 :36) 

 

Mais en définitive, que les promesses du Seigneur s’accomplissent de notre vivant ou après, 

croyons qu’Il transcende le temps, et que Son essence même est d’être fidèle. Fidèle au-delà 

de ce que nous pouvons imaginer ou penser.  

Elohîm attache du prix à Sa Parole. Il n’y a pas de mensonge en Christ. Il demeure vrai quoi 

qu’il arrive. Et cette conviction doit nous procurer la paix du Mashiah.  

Soyez encouragés et fortifiés dans le Nom de Yeshua Ha Mashiah, Jésus Christ, notre 

Espérance, en qui toutes les promesses sont OUI et AMEN. Pour finir, rappelons à nouveau, 

que la plus grande et la plus précieuse des promesses, c’est celle de la vie éternelle ! Il est la 

Vie éternelle, et en Lui, nous avons tout ! 

 

« Car autant qu’il y a de promesses d’Elohîm : en lui [Yeshua] est le 

oui, et en lui est l’amen, à la gloire d’Elohîm par notre moyen. » 

 (2 Corinthiens 1 :20)  
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Quand la promesse tarde…. 

Quand la promesse tarde, ne faiblis pas dans la foi 

Ne laisse pas le doute et l’effroi, te plonger dans le désarroi 

Rappelle encore à ta mémoire, toutes Ses bontés d’autrefois 

Tiens-t-en à Ses Paroles, elles s’accompliront si tu crois 

 

Abandonne-toi à Ses voies, Il t’exerce à la patience 

Son timing est parfait, tu seras un modèle de persévérance 

C’est dans la fournaise de l’épreuve que se révèle l’excellence 

Comme un soldat, tu es entrainé à faire preuve de résistance 

 

Il a Son van à la main, tu es battu tel du blé 

L’ivraie doit être ôtée, aux flammes elle est destinée 

Ta vocation est élevée, tu régneras dans un corps glorifié 

Si cette tente terrestre est abîmée, plonge tes regards dans l’éternité 

 

Quand la promesse tarde, attends là dans le repos ! 

Point d’agitation ni de crainte, mais garde le bon dépôt 

Inspires toi de la vie de foi, de tous ces braves héros 

Ils n’ont pas renié le Mashiah, même face à leurs bourreaux 

 

Voici, soudainement, le Roi des rois apparaîtra sur les nuées 

Accompagné d’une myriade d’anges et des saints rachetés 

Il paitra les nations avec une verge de fer, l’Agneau qui a été immolé 

Il jugera avec justice et impartialité, et toute iniquité aura la bouche fermée 

 

Seuls Ses fidèles auront la tête levée car auréolée par le Ressuscité 

Mais la honte et la confusion seront le partage de ceux qui L’auront rejeté 

Ils se lamenteront et maudiront le jour où ils sont nés 

Il sera trop tard pour les insensés, pour tous ceux qui n’auront pas aimé la Vérité 

 

Quand la promesse de Sa venue semble tarder, attends-la ! 

Car elle s’accomplira certainement, et oui, Mahiah viendra ! 

Tu verras la gloire de l’Agneau, tu chanteras un heureux AllelouYah ! 

Hâtes la venue du Roi, et cries donc : « Maranatha » ! 


